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Les choses sérieuses ont commencé. On peut d’ores et déjà
présumer que la guerre contre les sources de nuisance à

l’environnement est, bel et bien, déclarée dans la wilaya d‘Oran. A
force de constater que la saison estivale qui s’écoule, ait été révéla-
trice de carences dans le domaine de préservation de l’hygiène de
l’environnement et de l’équilibre jusque-là assuré par les pouvoirs
publics, dans le domaine de service de ramassage des déchets....
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Les demandes de visas parvenues
des touristes étrangers optant par
la destination du Tassili-N'Ajjer,

wilaya d'Illizi, ont connu une tendance à
la hausse, a-t-on appris jeudi de la direc-
tion du Tourisme et d'Artisanat (DTA) de la
wilaya d'Illizi. Les touristes, représentant
des nationalités française, suisse, autri-
chienne et espagnole, et autres, ont intro-
duit des demandes de visas auprès de la
direction locale du Tourisme, via les agen-
ces de voyages et tourisme , pour se ren-
dre dans la région du Tassili N'Ajjer et pro-
fiter de la beauté et splendeur féerique des
sites touristiques et archéologiques dis-
séminés dans la région, a indiqué le DTA,
Samir Filipoune. S'agissant des prépara-
tifs de la nouvelle saison touristique 2018/

2019, dont l'ouverture est prévue le 10
septembre courant et coïncidant avec la
célébration de la "S'biba'', fête locale de
chants et danses traditionnels classé
patrimoine mondial par l'UNESCO, le res-
ponsable a fait part de l'organisation d'une
série de rencontres avec les responsables
des agences de voyages et du tourisme et
partenaires du secteur pour la réussite de
la saison touristique consacrant les efforts
déployés par l'Etat pour la promotion du
secteur du tourisme. Il a indiqué à ce titre
que la carte touristique prévoit de larges
circuits à travers les sites touristiques dans
le Tassili N'Ajjer, notamment ceux épar-
pillés à travers le flan Nord de la wilaya,
dont les sites de Tifernayine, Idaniyoune,
Afra et Tamdjaret.

Pour la destination du Tassili N'Ajjer

Hausse des demandes de visas

des touristes étrangers
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La wilaya de Tindouf abritera cette
année les festivités officielles de
la journée mondiale d'alphabétisa-

tion (8 septembre), a annoncé jeudi l'Offi-
ce. Organisées par l'Office national d'Al-
phabétisation et d'Enseignement pour
adultes (ONAEA) en coordination avec l'as-
sociation algérienne d'alphabétisation
"Iqra'', les festivités seront placées sous le
thème: "Alphabétisation et développement
des compétences'', a-t-on indiqué. La stra-
tégie nationale de lutte contre l'illettrisme,
mise en oeuvre avec le concours des par-
tenaires et de la société civile, a donnée
de résultats "palpables'' traduits par le re-
cul du taux d'analphabétisme à 09,44% à
échelle nationale, selon un communiqué
de l'ONAEA. Le document a fait état que
plus de quatre (4) millions d'apprenants

ont bénéficié des cours d'alphabétisation
depuis le lancement de la stratégie, dont
542.908 hommes et plus de trois (3) mil-
lions de femmes. Plus de trois (3) millions
de personnes (74,99% de l'ensemble des
inscrits) ont été délivrées de l'illettrisme,
a-t-on ajouté. Le texte révèle également,
au titre de cette stratégie, l'inscription de
1.253 personnes en langue amazighe,
dont 980 femmes et 273 hommes à tra-
vers 19 wilayas, notant la création, dans le
cadre du partenariat entre le ministère de
l'Education nationale et l'organisation onu-
sienne de l'UNESCO, de neuf (9) centres
d'alphabétisation préformation au profit de
la femme, dont sept (7) ouverts dans la
wilaya de Djelfa (6 sont dotés d'espaces
pour enfants), et les deux restants au ni-
veau de la wilaya d'Adrar.

Journée mondiale de l'Alphabétisation

Tindouf abritera les festivités officielles

Les accidents de la route ont enre
gistré,  juillet dernier, un "recul net"
(-20 accidents par rapport à juillet

2017),  soit 1400 accidents ayant fait 69
morts dans les zones urbaines, a indiqué
le commissaire principal Rabah Zouaoui,
chargé de la communication à la direction
de la sécurité publique. Les services de
sécurité des différentes wilayas du pays
ont recensé, juillet dernier, 1407 accidents
de la route ayant fait 1740 blessés et 69
morts dans les régions urbaines relevant
du territoire de compétence de la sûreté
nationale, a-t-il précisé, relevant une "bais-

se" d'une vingtaine d'accidents par rapport
à la même période de l'année précédente
(-1,69% de blessés et -1,43% de décès).
S'agissant des infractions routières, plus
de 80.000 infractions ont été enregistrées
durnt le même mois, a affirmé M. Zouaoui,
ayant coïncidé avec les activités de sensi-
bilisation et des cours pratiques prodigués
au niveau des circuits pédagogiques de
sécurité routière (231 cours), avec un total
de 60.000 campagnes de sensibilisation
organisées au profit des usagers de la
route, soit une hausse de près de 2000
par rapport à juillet 2017.

Net recul des accidents de la route juillet

dernier à travers le pays

Mobilis encourage les Verts à la
veille de leur match, face à
l’équipe Gambienne, comptant

pour le second tour des éliminatoires de
la 32e coupe d’Afrique des Nations (CAN
2019), prévue au Cameroun. Après une
entrée réussi face au Togo, qui s’est sol-
dé par la victoire de notre onze nationale,
nos Fennecs disputeront, ce Samedi 08
Septembre 2018 à 17h30 (Heure Algé-
rienne), leur deuxième match officiel, face
aux scorpions de la Gambie au stade de
l’indépendance de Bakau à Banjul. En

tête du groupe « D » avec 3 points, l’Algé-
rie jouera par la suite contre le Bénin. Le
premier de chacun des 12 groupes de
cette grande compétition continentale, se
qualifiera directement à la phase finale
ainsi que les trois meilleurs deuxième.
Mobilis, partenaire officiel de la Fédération
Algérienne de Football (FAF) et de l’Equipe
Nationale de football, reste fidèle à son
engagement d’accompagner et d’encou-
rager l’Equipe Nationale, quelle que soit
l’échéance sportive et le lieu de son dé-
roulement. Bonne chance aux fennecs!

Eliminatoires Coupe d’Afrique des Nations 2019

Mobilis encourage les vertsOuyahia reçoit le ministre

espagnol des Affaires étrangères

Le Premier ministre, Ahmed Ouyahia, a reçu,
jeudi à Alger, le ministre des Affaires étran
gères espagnol, Josep Borrell, qui effectue

une visite de travail en Algérie, indique un commu-
niqué des services du Premier ministre. L'audien-
ce s'est déroulée en présence du ministre des Af-
faires étrangères, Abdelkader Messahel. La visite
en Algérie du chef de la diplomatie espagnole s'ins-
crit dans le cadre de la poursuite et de l'approfon-
dissement du dialogue politique et de la concertation
entre les deux pays et intervient dans le prolongement
de la 7ème réunion de Haut niveau qui a eu lieu à
Alger le 3 avril dernier, avait précisé le ministère
des Affaires étrangères dans un communiqué.



La déclaration du ministre de la Santé sur la
femme décédée à la suite d’une morsure
d’un scorpion a provoqué la colère des Al-

gériens sur les réseaux sociaux. Ils se sont indi-
gnés quant à ses propos en publiant sa vidéo pour
ne laisser aucune place au doute ou à la manipula-
tion. Nos ministres et hauts responsables ne sa-
vent pas communiquer. Ils ne mesurent pas la por-
tée de leurs déclarations. Ils ne mesurent pas aussi
le poids et le jeu de mots. Ils n’ont aucune forma-
tion dans le domaine de la communication. Ould
Abbès est devenu la risée des Algériens sue les
réseaux sociaux comme l’était, avant lui, l’ex-chef
du gouvernement Sellal. C’est devenu un syndro-
me dans notre vie politique où des hauts responsa-
bles passent à nous faire rire et pleurer de «cha-
grin». Ould Abbès se complait dans ce «jeu» com-
me pour détourner l’attention sauf que le pouvoir
ne sait pas que c’est son image qui est ternie par de
tels propos. Pire, même le mensonge est devenu
une «norme» chez certains politiques. Des politi-
ques disent, parfois, des contrevérités historiques
et déclarent de faux chiffres pour tenter d’appuyer
leur déclaration. Ce qui est dérangeant et navrant,
le pouvoir laisse faire en faisant semblant que cet
événement «passera» et sera bientôt «oublié». Or,
ce laxisme est néfaste pour l’exercice politique et
motive les gens à boycotter tout ce qui est politique
surtout les élections. Indirectement ou directement,
ces gens-là affaiblissent l’Etat, car ils tuent le princi-
pe de la démocratie participative ou consultative.
En Occident, des politiques très bien appréciés ne
sont jamais nommés ministres, car ils ont ce défaut
de s’emporter et trop polémiquer. Un ministre ras-
sure le citoyen et le sensibilise quand il y a urgence
ou danger. Chez nous, la médiocrité «politique»
est un risque non pas pour le pouvoir mais un ris-
que pour l’Etat.
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Point de Vue Par B. Nadir

Médiocrité !

«L'initiative du consensus national»

Thème d'une rencontre

entre le MSP

et mouvement Ennahda

L'explication de "l'initiative du consensus natio
nal", lancée par le Mouvement de la société
pour la paix (MSP) a été au centre d'une ren-

contre, tenue jeudi à Alger, entre le président du MSP,
Abderrazak Makri et le secrétaire général du mouve-
ment Ennahda, Mohamed Douibi. "Nous saluons cet-
te initiative, tout en tenant compte de son contenu", a
indiqué M. Douibi, dans une déclaration à la presse, à
l'issue de la  rencontre qui s'est tenue au siège du
mouvement Ennahda, la qualifiant "de réaliste et logi-
que, car revêtant une responsabilité politique et natio-
nale et nécessitant enrichissement et approfondis-
sement".     L'initiative du consensus national est ba-
sée sur l'idée "d'une transition politique et économi-
que réussie", a-t-il ajouté.  Le SG du mouvement En-
nahda a qualifié le lancement de cette initiative de
"positif, de par la dynamique qu'elle crée au sein de la
classe politique, à laquelle incombe la responsabilité
de réfléchir à l'avenir du pays", précisant que sa for-
mation politique avait présenté "des observations sur
le contenu de l'initiative, qui est en cours d'examen au
niveau de son mouvement". Il a exprimé, par ailleurs,
sa volonté de soumettre cette initiative au débat lors
du sixième congrès du MSP, prévu mi-novembre pro-
chain. M. Makri a relevé, pour sa part, "une entente et
un rapprochement entre les deux mouvements", an-
nonçant, par la même, la possibilité de rendre public
par écrit, la semaine prochaine, le contenu de l'initia-
tive du "consensus national", une fois sont notés les
avis exprimés par les différents acteurs politiques, lors
des rencontres organisées par le MSP.

L es choses sérieuses ont
commencé. On peut d’ores et
déjà présumer que la guerre

contre les sources de nuisance à l’en-
vironnement est, bel et bien, décla-
rée dans la wilaya d‘Oran. A force de
constater que la saison estivale qui
s’écoule, ait été révélatrice de caren-
ces dans le domaine de préserva-
tion de l’hygiène de l’environnement
et de l’équilibre jusque-là assuré par
les pouvoirs publics, dans le domai-
ne de service de ramassage des
déchets dans les cités surpeuplées,
la tonalité des nouvelles mesures
décidées par la wilaya laisse penser
que le wali semble contrarié et affli-
gé par certains «comportements»
qui ne servent aucunement l’utilité
publique. Ce ton sceptique du wali,
on l’a constaté lors de la rencontre la
veille de la rentrée sociale, sur le dis-
positif MTH. Cet état de fait a contraint
le wali à sortir de ses réserves habi-
tuelles et promettre des sanctions
dont certaines sont extrêmes. Dès sa
rentrée de congé, le wali, de fil en
aiguille, n’avait pas ménagé ses cri-
tiques dans le domaine de la prise
en charge des points noirs de l’envi-
ronnement. Il avait ouvertement mis
en garde implicitement certains pré-
sidents des assemblées communa-
les contre tout dépassement suscep-
tible de mettre en péril le service pu-
blic et les intérêts des citoyens. Il
n’avait pas d’ailleurs exclu dans ce
cas précis, le recours à utiliser des
mesures qui entrent dans l’exercice
de ses attributions et prérogatives.
«Ne m’amenez pas à utiliser les
mesures qui entrent dans  mes pou-
voirs, ces assemblées doivent dé-
passer leurs conflits et penser da-
vantage au service public», leur avait-

il signifié, estimant qu’il a préféré leur
accorder une année pour se mettre
au diapason des exigences du dé-
veloppement local. Le wali d’Oran, M.
Mouloud Chérifi, qui a décidé de
prendre les choses en main après
avoir constaté des «dysfonctionne-
ments» dans certains services con-
cernant la lutte contre les pollueurs,
a instruit les responsables commu-
naux et la direction du commerce de
passer dorénavant à l’action. Le wali
a recommandé de passer aux me-
sures carrément coercitives dont
l’une d’entre elles consiste à la fer-
meture administrative des locaux
commerciaux considérés pollueurs.
Ces  derniers qui causent l'accumu-
lation des déchets, notamment à haï
M’dina Jdida, connu pour sa grande
activité commerciale, seront sévère-
ment sanctionnés, a-t-on appris jeu-
di auprès des services de la wilaya.
Tout compte fait, le wali a donné ces
instructions lors d’une réunion tenue
mercredi soir au siège de la wilaya,
en présence des responsables con-
cernés. Cette réunion était beaucoup
plus axée sur la situation de l’envi-
ronnement dans la wilaya d’Oran.
Cette réunion a été marquée par la
prise de plusieurs mesures dans le
cadre des démarches des autorités
de wilaya pour préserver l’environne-
ment et lutter contre les différents
points noirs. Parmi ces mesures, il y
a celle qui consiste à ajouter des ro-
tations supplémentaires des ca-
mions à benne en cas de nécessité
dans les cités à forte densité démo-
graphique. De même que l’apport
des bacs à ordure supplémentaires
de déchets au niveau des cités et
quartiers avec la réalisation de deux
centres de tri de déchets (CET) pour

renforcer le centre de tri de hai M’di-
na Jdida qui est jugé comme une
mesure préventive pouvant atténuer
la densité des déchets qui polluent
l’environnement à force d’être entas-
sés à longueur de journée sans être
amassées. Le wali a également in-
sisté sur le volet de la sensibilisa-
tion des citoyens et des pollueurs. Il
s’agit aussi d’intensifier les campa-
gnes de sensibilisation des citoyens
pour la préservation de la propreté et
la protection de l’environnement. Les
services de la wilaya ont souligné
également que le wali a déploré un
dysfonctionnement dans le nettoie-
ment durant la période des vacan-
ces conduisant à la prolifération de
points noirs à travers des cités d’ha-
bitation et axes routiers, tout en in-
sistant à remédier à cette situation
en intensifiant les actions d'assainis-
sement, d'installation de nouveaux
bacs à ordure en prévision de la sai-
son hivernale. Le chef de l’exécutif
d’Oran a ordonné aussi la poursuite
du curage des avaloirs avec plus de
célérité et efficacité par les services
communaux et la Société des eaux
et d'assainissement d’Oran (SEOR).
Par ailleurs, M. Chérifi a recomman-
dé de publier les décisions de fer-
meture de magasins et restaurants
défaillantes sur proposition du bu-
reau communal d’hygiène d’Oran
suite à des visites d’inspection effec-
tuées par les services compétents
aux cités de hai Es-Seddikia et Akid
Lotfi. A la demande de l’APC d’Oran,
un restaurant à hai Es-Seddikia a été
fermé, après que le propriétaire ait
refusé aux agents du bureau d’hygiè-
ne d’entrer au local pour effectuer des
contrôles, a-t-on signalé.

B.H.

Instructions pour la fermeture des locaux causant la prolifération des déchets

La guerre contre

les pollueurs déclarée à Oran

Le ministre de l'Intérieur, des
Collectivités locales et de
l'Aménagement du territoire,

Noureddine Bedoui, a annoncé, jeu-
di  à Alger, que son département mi-
nistériel signera prochainement plu-
sieurs conventions avec le ministère
de la Formation et de l'Enseignement
professionnels, en vue de mettre à
niveau les fonctionnaires des com-
munes chargés de la gestion des
écoles primaires, à travers tout le ter-
ritoire national.
Supervisant la cérémonie de remise
d'un nombre de nouveaux minibus
de transport scolaire au profit des
communes des régions du Sud et
des Hauts-Plateaux, en présence de
la Ministre de l'Education nationale,
Nouria Benghabrit, du ministre de l'In-
dustrie et des Mines, Youcef Yousfi,
ainsi que du Secrétaire général (SG)
de l'Union générale des travailleurs
algériens (UGTA), Abdelmadjid Sidi
Saïd, M. Bedoui a indiqué que "le
ministère de l'Intérieur signera pro-
chainement plusieurs conventions
avec le ministère de la Formation et
de l'Enseignement professionnels,

pour la mise à niveau des fonction-
naires chargés de la gestion des
écoles primaires, à travers tout le ter-
ritoire national, dans plusieurs spé-
cialités, dont la gastronomie, la ré-
paration du mobilier scolaire, la main-
tenance d'équipements fonction-
nant aux énergies renouvelables
et autres. Il a, en outre, précisé
que son département "a procédé
au recrutement de 45.000 tra-
vailleurs dans différentes spécia-
lités dont des cuisiniers, des élec-
triciens et autres, repartis sur les
écoles primaires du pays". "En ap-
plication des instructions du prési-
dent de la République, Abdelaziz
Bouteflika, visant à assurer les
meilleures conditions pour les élè-
ves scolarisés", le ministre a dit
qu'il sera procédé à la distribution,
en septembre, de 741 minibus de
transport scolaire, 593 autres en
octobre, 420 en novembre, 300 en
décembre, en plus de 1500 minibus
à distribuer en 2019". Ces acquisi-
tions s'ajoutent aux 12.161 minibus
de transport scolaire disponibles ac-
tuellement au niveau des différentes

communes du pays. La Commission
multisectorielle chargée de la prépa-
ration de la rentrée sociale "avait ac-
cordé la priorité au cycle primaire", a
affirmé M. Bedoui, indiquant que 15
milliards de DA ont été consacrés à
la gestion des écoles et plus de 34
MDS Da aux cantines solaires. Il a, à
ce titre, fait savoir que 1200 opéra-
tions avaient profité au secteur de
l'Education, dont 44 nouvelles canti-
nes scolaires, 41 CEM, 38 lycées,
outre "la réception de 55 établisse-
ments scolaires pilotes équipés en
énergies renouvelables", soulignant
dans ce cadre que "toutes les éco-
les primaires et même les mos-
quées seront alimentées en éner-
gies renouvelables, et ce, dans le
cadre de la rationalisation des res-
sources financières". Pour sa part,
Mme Nouria Benghabrit a affirmé qu'"
une importance particulière est ac-
cordée aux établissements primai-
res", lors de cette nouvelle année
scolaire, soulignant que ces établis-
sements "sont régis par un statut
particulier en vertu d'un décret publié
en août 2016".

Fonctionnaires des communes chargés de la gestion des écoles primaires

Vers la signature de conventions entre les Ministères

de l'Intérieur et de la Formation professionnelle
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«Le sujet est parlé plutôt qu’il ne parle». Pour
revenir à la question de «le père version du
féminin, «il ne sera pas aisé de «déritualiser

les rites» sans faire un travail sur soi qui demande
une analyse de l’inconscient tant individuel que col-
lectif. Il va sans dire que les magnifiques tumes-
cences du fanatisme religieux qui s’épanouissent
dans l’air de la rationalité instrumentale, dévelop-
pent la contagion des hématomes qui ne peuvent
pas laisser le sujet parlant indifférent. Devant «la
peau abîmée et le corps abîmé.», l’action militante
est un lumignon qui éclaire une route douloureuse
de luttes contre «le cheval de Troie», le refus du
féminin le plus servile. Mais les joies  «d'enflures
ébahies» de cette action de militance qui appelle
de ses vœux la réorganisation des croyances pour
des lendemains qui chantent, favorisent quant à
elle des électrochocs morts dans le contexte algé-
rien. Ces derniers essaient de supprimer avec le
moins de frais possible cet atavisme séculier qui
gangrène le lien social. En effet, devant l’unicité de
la langue et de la religion qui fait le délire du pou-
voir en place, le fanatisme et les valeurs discordan-
tes trouvent leurs points de démarcation dans cette
passivité. Devant cet d’atermoiement qui n’est pas
sans conséquences sur le surmoi collectif de l’indi-
vidu et du lien social, quelles seront les solutions
envisageables pouvant aider la société à se dépar-
tir de cet état de décrépitude généralisé qui fait du
sujet parlant un sujet pensé et non pas pensant ?
Les mentalités collectives se développent sous l’in-
fluence de «pulsions de mort», «la séparation et la
décomposition», anéantissent l’œuvre de l’espoir
et attisent des attitudes régressives accentuées par
la brutalité de la réalité sociale. Cette instrumenta-
lisation de l’ordre religieux n’épargne aucun sec-
teur, tout est perverti par ces pratiques qui légiti-
ment «la vacuité des sens» et l’esprit mal tourné de
la corruption mentale. On irait même à excuser les
retards de certains employés pour cause de prière.
Il y beaucoup à dire sur cette instrumentalisation
de la religion. De l’appel du muezzin aux vacances
des postes de travail sous couvert d’aller prier, ne
peut-on pas être pieux tout en pratiquant sa religion
dans la discrétion? Il faut rappeler que ces signes
ostentatoires cherchent à cacher des vices et des
perversions. Le film d’Allouache Merzak l’illustre
bien dans son film «Bab el oued City». A l’époque
déjà, il avait soulevé une question qui reste d’ac-
tualité. Comment peut-on desserrer le carcan de
ce dogmatisme servile dans une société où tout est
enchevêtré, politique/religieux ? Dans le délire
ambiant de la religiosité qui métastase l’individu,
doit-on prendre au sérieux la séparation du reli-
gieux et de l’état ou au contraire se laisser guider
par «l’ignorance sacré» qui alimente la psychose
sociale au détriment de la voie soufie qui valorise
les vertus de la sagesse ? A ce titre, le bavardage
stérile débouche sur une zone obscure d’égare-
ment de l’individu face à la liberté comme valeur
existentielle .Pour comprendre cette déperdition de
la liberté, prenons comme exemple le débat dans
la vie sociale ou associative qui cherche à pervertir
ce concept en l’infantilisant. Il est judicieux de voir
que la « contextualisation » de la dimension de la
parole libre souffre de déficit de communication à
cause du refus de débattre préférant continuelle-
ment étouffer dans l’œuf ceux qui choisissent l’es-
prit critique. Enfin, pour « contextualiser » l’agir
émancipateur, il conviendrait de dire que pour dé-
boulonner la pièce maîtresse de la misogynie am-
biante, il faudrait réhabiliter la réflexion comme
catégorie structurante dans la voie de l’altérité.

Halte à la violence
qui «père» dure

Une production annuelle de
20.000 tonnes de poissons
provenant de l’aquaculture

d’eau douce est prévue, d’ici 2020,
au titre du programme d’appui à la
diversification de l’économie-secteur
pêche- DIVICO 2, a indiqué à l’APS,
un responsable auprès de la Direc-
tion générale de la Pèche et de
l’Aquaculture. "Dans le cadre du pro-
gramme DIVICO 2, il est prévu, entre
autres, d'atteindre, d’ici 2020, quel-
ques 100.000 tonnes par an de pro-
duits aquacoles dont 20.000 tonnes
issues de l’aquaculture d’eau douce
et 80.000 de l’aquaculture marine", a
précisé le directeur du développe-
ment de l’aquaculture, auprès de la
Direction générale de la Pèche et de
l’Aquaculture M.Oussaid Remdhane,
soulignant u’actuellement plus 60 %
de la production aquacole (4.200 ton-
nes) provient de l’aquaculture d’eau
douce. Selon M. Oussaid, atteindre
20.000 tonnes de produits issus de
l’aquaculture d’eau douce, dans les
deux prochaines années, est un ob-
jectif "important", toutefois, a- t-il en-
chainé, il faut penser dès maintenant
à l’écoulement et la commercialisa-
tion de cette quantité. Et l’atelier or-
ganisé ce mercredi s'inscrivait, se-
lon lui, dans cette optique. L’occasion
avait ainsi été donnée aux experts et
professionnels d’établir un état des
lieux du circuit de commercialisation
et des canaux de distribution des
produits de la pêche et d’aquacultu-
re, ainsi que des chaînes de la va-
leur. Intervenant lors de cette rencon-
tre, l’expert français et chef d’équipe
DIVICO 2, Frederic Petillot a présen-
té une étude de marché des produits
aquacoles en Algérie (commerciali-
sation, consommation, etc...) Abor-

dant la consommation en Algérie des
produits aquacoles, M. Frederic a, à
ce titre, signalé que le consomma-
teur algérien s’intéresse essentiel-
lement aux petits poissons pélagi-
ques, la sardine principalement, et
ce, en raison de son prix mais aussi
aux autres variétés du poisson blanc.
Evoquant la distribution de produits
aquacoles en Algérie, cet expert a
soulevé le problème relationnel en-
tre la pêche et la transformation.
Dans ce sens, a-t-il poursuivi, "la re-
lation entre la pêche et la transfor-
mation est réduite, non seulement
par le petit nombre d’acteurs indus-
triels, mais aussi par le choix de ces
derniers de privilégier les approvision-
nements issus de l’importation". Fai-
sant le point sur la commercialisation
des produits de l’aquaculture notam-
ment d’eau douce, en Algérie, ce
même responsable a indiqué qu’elle
demeure "dérisoire", en raison des
habitudes culinaires des algériens. Il
a, à ce titre, proposé la mise en place
d’un observatoire des prix devant se
reposer sur la collecte et l’analyse des
données fiables dans le temps. Ce
dispositif pourrait même proposer des

opérations de commercialisation.
Pour sa part, une responsable auprès
de la Direction générale de la Pêche
et de l’Aquaculture, en l'occurrence
Mounia Boukadoum est revenue sur
les circuits de distribution des produits
halieutiques, en général. Elle a, à ce
titre, soulevé la défaillance de ces cir-
cuits caractérisés par des insuffisan-
ces enregistrées dans le système sa-
nitaire, des insuffisances relatives aux
pratiques commerciales et autres
ayant trait avec les dispositifs règle-
mentaires et  structurels. Pour amé-
liorer la situation, Mme. Boukadoum
pense qu’il était ainsi  impératif de
garantir un suivi régulier des condi-
tions sanitaires, économiques et fis-
cales de la filière pêche et aquacole.
Ainsi, cette même responsable a in-
sisté sur la nécessité d’impliquer les
professionnels dans la fixation des
actions et la stratégie de développe-
ment du secteur et de l’équilibre du
marché. Pour rappel, DIVECO 2 est
un programme financé par l’Union
européenne (UE) à hauteur de 15 mil-
lions d’euros et mis en oeuvre par le
ministère de l’Agriculture, du Dévelop-
pement rural et de la pêche.

Poissons provenant de l’aquaculture d’eau douce

Une production annuelle

de 20.000 T d’ici 2020

Salon d'Annaba

Un espace pour faire

connaitre la

production nationale

Le premier Salon d'Annaba a
ouvert ses portes jeudi avec
plusieurs espaces pour expo-

ser et promouvoir les produits natio-
naux, mais aussi pour encourager
les jeunes à investir dans des activi-
tés productives et de services. Paral-
lèlement aux 45 exposants de diffé-
rents produits de l'industrie alimen-
taire, électronique, du bâtiment, de
l'agriculture et des services, des es-
paces ont été consacrés aux étu-
diants et aux diplômés universitaires
pour les initier aux opportunités rela-
tives à la création de micro-entrepri-
ses qui viennent en appui aux entre-
prises industrielles nationales et pri-
vées, a fait savoir le directeur de la
Chambre de commerce et d'industrie
‘'Seybouse'', à l'occasion de l'ouvertu-
re de la manifestation. Les espaces
destinés à encourager et inciter les
jeunes à entreprendre des activités
productives et à générer des riches-
ses sont animés par des ensei-
gnants universitaires et des experts
des activités économiques  produc-
tives, a souligné le responsable.

La production nationale a réali
sé "un bond qualitatif" suite à
l’interdiction de l’importation

de certains produits, a affirmé jeudi,
à Bordj Bou Arreridj le ministre du
Commerce, Saïd Djellab. Lors de sa
visite dans la zone industrielle du chef-
lieu de wilaya, de certaines unités de
production d’articles plastiques, ali-
mentaires et de panneaux solaires, le
ministre a apprécié la qualité de ces
produits ayant "pu satisfaire les be-
soins du marché nationale en peu de
temps". Djellab a annoncé la levée
"dans les prochains jours" de l’inter-
diction d’importation de certains pro-
duits en fonction des besoins du mar-
ché nationale tout en les soumettant
à une taxe supplémentaire dans le
cadre de l’encouragement de la pro-
duction nationale en application des
orientations du président de la Répu-
blique, Abdelaziz Bouteflika relative "à
l’amélioration de la production natio-
nale et l’encouragement de l’inves-
tissement". Le ministre du Commer-
ce a assuré qu’une stratégie natio-

nale sera mise en oeuvre dans les
cinq prochaines années (2019/2023)
à travers l’adoption de mesures or-
ganisationnelles de diversification
des exportations. "Nous ambition-
nons, a-t-il dit, de commercialiser le
produit national sur de nouveaux
marchés à travers  la participation à
des salons en Amérique du Nord, en
Belgique pour l’Europe et en Mauri-
tanie pour l’Afrique". Cette stratégie
permettra la diversification de l’éco-
nomie nationale notamment les ex-
portations hors des hydrocarbures qui
devront atteindre à la fin de l’année en
cours 1,6 milliard dollars, a affirmé le
ministre qui a souligné l’importance
dans ce processus du rôle des inves-
tisseurs privés "à l’instar, a-t-il ajouté,
du groupe Condor de Bordj Bou Arre-
ridj dont les exportations avoisineront
à fin 2018, près de 40 millions dol-
lars". Le ministre a inauguré au début
de sa visite le nouveau siège de la
direction de wilaya du commerce
avant d’inspecter plusieurs unités
dans la zone industrielle.

Production nationale

Bond qualitatif suite à l’interdiction

de l’importation de certains produits
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Aéroport international d'Alger

Campagne de sensibilisation sur les

matières prohibées dans les bagages

La Direction générale de la sûreté nationale (GDSN) a lancé, jeudi, au
niveau de l'aéroport international Houari Boumediene, une campagne de
sensibilisation au profit des voyageurs dans le but de les informer des

matières prohibées à transporter dans leurs bagages durant les vols et qui
peuvent mettre en péril leur vie et mettre en danger les moyens de transport
aérien. Cette campagne de sensibilisation, qui concerne également tous les
aéroports au niveau national, vise à "renseigner les passagers sur le danger de
ces matières interdites et ces outils prohibées transportés lors de leurs voya-
ges", a indiqué le commissaire de police de la deuxième brigade de la police
des frontières à l'aéroport international d'Alger, Ferroudj Sofiane, lors d'une dé-
claration à la presse en marge du lancement de cette opération. Détaillant la
nature de ces matières, M. Ferroudj a cité les liquides, les gels, les armes, les
feux d'artifice et les armes blanches, pointues et tranchantes, en sus des cartou-
ches de chasse, des munitions, des gaz et liquides inflammables, des explo-
sifs et des matières chimiques pouvant être utilisées en cas d'agression. M.
Ferroudj a fait savoir, dans ce cadre, que tous les voyageur sont soumis à la
fouille avec l'utilisation de détecteurs de ces produits prohibées pour assurer
leur sécurité lors du voyage, relevant l'importance de cette campagne de sensi-
bilisation "pour les voyageurs qui contribueront à faciliter l'application de ces
mesures sécuritaires lors de l'opération de contrôle des bagages".

Santé

Aucun nouveau cas

de choléra

n'a été enregistré

Le nombre des cas suspects de choléra
hospitalisés a diminué "sensiblement"
durant les derniers jours, indique jeudi le

ministère de la Santé, de la Population et de la
Réforme hospitalière, précisant qu'aucun nou-
veau cas n'a été enregistré. Dans un point de
situation sur l'épidémie de choléra, le ministère
indique que "seulement six malades restent hos-
pitalisés et tous les autres ont été déclarés sor-
tant après guérison". Il rappelle que l'épidémie
du choléra reste "circonscrite" au niveau de la
wilaya de Blida, le vibrion cholérique "OGAWA" a
été identifié au niveau de l'Oued de Beni Azza,
dans la même wilaya. Le ministère ajoute que
"toutes les dispositions pour le traitement de
l'Oued ont été prises en collaboration avec les
secteurs concernés afin d'éviter l'apparition
d'autres cas". Le dispositif de veille sanitaire mis
en place depuis le début de l'épidémie "demeu-
re en vigueur jusqu'à l'extinction totale de celle-
ci", rappelle le ministère, mettant l'accent sur "la
nécessité du respect des règles d'hygiènes indi-
viduelles et collectives".

Chelghoum Laid (Mila)

Démantèlement d’un réseau

spécialisé dans la commercialisation

illicite des pièces archéologiques

Irriguées aux eaux usées

19 hectares de récoltes

agricoles détruits

Des récoltes agricoles ont été détruites sur
une superficie de 19 hectares irrigués
aux eaux usées, a-t-on appris jeudi du

directeur des services agricoles (DSA). Ces pro-
duits agricoles, détruits courant de cette semai-
ne, sont constitués de haricots verts, d'oignons,
de tomates, de laitue et de courgettes plantés
sur des sites dans les communes d'Ain Lahdjar,
Ouled Khaled et Ouled Brahim, a indiqué Chella-
li Omar. Treize personnes sont impliquées dans
l’irrigation des récoltes agricoles aux eaux pol-
luées menaçant la santé du consommateur, se-
lon le service production à la DSA. Des mesures
administratives seront prises et les dossiers de
ces personnes seront déférés devant la justice,
a-t-on appris auprès de la wilaya. Il a été procédé
lors de cette opération lancée en début de se-
maine courante par une commission de wilaya
composée de représentants des direction des
services agricoles et des ressources en eau, des
services communaux et de la gendarmerie na-
tionale, à la saisie d’une pompe à eau de maté-
riel d’irrigation. L'opération de contrôle, qui s’ins-
crit dans le cadre de la lutte contre les maladies
à transmission hydrique (MTH), se poursuivra
pour toucher toutes les zones agricoles de la
wilaya. La superficie globale des terres agrico-
les de la wilaya de Saida est estimée à 511.349
ha dont 308.206 ha exploités, selon la DSA.

Du 1er juin au 05 septembre

Plus de 1.900 hectares

de forêt parcourus par les feux

Une superficie de 1.918,43 hectares a été parcourue par les feux de forêts entre le 1er
juin et le 5 septembre 2018, a indiqué jeudi la Direction générale des forêts (DGF)
dans un communiqué. Il a ainsi été enregistré 682 foyers ayant parcouru une superfi-

cie totale de 1.918,43 hectares (ha) se répartissant entre 905,43 ha de forêts, 383,68 ha de
maquis et 629,32 ha de broussaille, soit une moyenne de 7 foyers/jour et une superficie de
2,81 ha/foyer, détaille la même source. La DGF indique que la région la plus touchée par les
feux de forêts est celle de l'Est avec 1.065,40 ha et 135 foyers, suivie du Centre (598,96 ha, 385
foyers) et de l'Ouest (254,07 ha, 162 foyers). En comparaison avec la même période de l'année
2017, la DGF a enregistré 2.496 foyers ayant parcouru une superficie totale de 52.286 ha dont
28.040 ha en forêts. Pour la semaine allant du 30 août au 5 septembre 2018 , il a été enregistré
120 foyers d'incendie ayant parcouru une superficie totale de 216,68 ha affectant 42,12 ha de
forêts, 101,63 ha de maquis et 72,93 ha de broussailles, soit une moyenne de 17 foyers/jour et
une superficie de 1,80 ha/foyer. Selon la DGF, le dispositif de prévention et de lutte contre les
feux de forêts, mis en place depuis le 1er juin dernier sera maintenu jusqu'à la fin de la
campagne, prévue le 31 octobre prochain. En raison des risques persistants durant cette
période, elle fait appel aux citoyens, notamment aux populations riveraines, d'observer plus de
vigilance et d'apporter leur contribution sur le plan d'alerte et de la prévention.

L a disponibilité des médica
ments administrés lors des
opérations chirurgicales pour

l'ablation du parasite du kyste hydati-
que a "grandement contribué à l'amé-
lioration de l'état des malades en Al-
gérie", a indiqué jeudi le professeur
Karima Achour, chef de service de
chirurgie thoracique au CHU Moha-
med Lamine Debaghine de Bab El
Oued (ex-Maillot). Le Kyste hydatique,
appelé également Echinococcose
hydatique est une affection parasitai-
re qui constitue un fardeau pour la
santé publique. Le parasite se trans-
met à l'homme par l'animal, notam-
ment le chien qui se nourrit des vis-
cères des animaux porteurs de cette
maladie dont les symptômes n'ap-
paraissent que suite à des compli-
cations qui touchent plusieurs orga-
nes à l'instar du cœur, des poumons,

du foie, du cerveau et des os. En Al-
gérie, la moyenne d'atteinte de cette
maladie oscille entre 9 et 10 cas/
100.000 habitants, a fait savoir le Pr
Achour qui est également présiden-
te de la Société algérienne d'Echino-
coccose, organisatrice de ce con-
grès, deuxième du genre. La prise
en charge de cette maladie exige la
conjugaison des efforts de tous les
secteurs, particulièrement ceux de
l'agriculture, de l'environnement et
des collectivités locales pour lutter
contre les facteurs déclencheurs de
cette maladie, a déclaré la spécialis-
te, ajoutant que le ministère de la
Santé intervient en dernier pour ap-
porter les soins nécessaires. Le Pr
Achour a mis l'accent sur l'impératif
d'élargir les campagnes de sensibi-
lisation, notamment auprès des agri-
culteurs et des éleveurs sur cette

maladie qui peut être traitée définiti-
vement si le diagnostic est précoce.
Le traitement de cette maladie "re-
pose essentiellement sur la chirur-
gie qui est accompagnée par la pri-
se de médicaments, tout en garan-
tissant une surveillance médicale
périodique pour éviter une récidive".
Le traitement administré en Algérie
est soumis aux recommandations de
l'Organisation mondiale de la santé
(OMS), la FAO et l'Association mon-
diale d'Echinococcose (AME), a fait
savoir le Pr Achour. Pour être au dia-
pason des derniers développe-
ments, les nouvelles technologies
sont utilisées, notamment la télémé-
decine pour améliorer la formation
et encourager tous les acteurs dans
ce domaine.

Echinococcose

La disponibilité des médicaments

a amélioré la prise en charge des malades

Les éléments de la brigade de
recherche et d’investigation
(BRI) de la sûreté de wilaya de

Mila ont démantelé un réseau spé-
cialisé dans la commercialisation il-
licite et le trafic des pièces archéolo-
giques et ont récupéré 13 pièces de
monnaie anciennes en or, a-t-on ap-
pris jeudi des responsables de ce
corps de sécurité. Agissant sur une
information faisant état de trafic de
pièces archéologiques dans la ville
de Chelghoum Laid, les éléments de
la BRI ont ouvert une enquête et les
investigations ont mené à l’identifi-
cation des suspects a précisé la
même source, détaillant que les en-
quêteurs ont intercepté dans un bar-
rage de contrôle les suspects à bord
d’un véhicule de tourisme, sur un axe
routier de cette ville. La fouille des
personnes, originaires de la ville de
Batna, et du véhicule a permis la sai-
sie de 13 pièces de monnaie ancien-
nes a-t-on encore noté, soulignant

que les personnes appréhendées
s’apprêtaient à conclure un marché
et vendre ces pièces anciennes. Les
pièces saisies ont été examinées par
les experts du département du patri-
moine culturel de la direction locale
de la culture qui en ont certifié
l’authenticité et la valeur historique,
selon la même source qui indique
que les pièces en or remontent à
l’époque romaine et pèsent chacu-
ne entre 4,2 et 4,4 grammes. Les trois
personnes impliquées dans cette
affaire ont été présentées devant le
tribunal de Chelghoum Laid pour
commercialisation illicite des pièces
archéologique a-t-on précisé. Près
de 4.000 pièces archéologiques ont
été récupérées depuis janvier der-
nier par les services de la Sûreté de
Mila dans le cadre des efforts con-
sentis pour lutter contre le phénomè-
ne de trafic d’objets archéologiques
et la préservation du patrimoine na-
tional, a-t-on ajouté.

Spécialisée dans

la fabrication de munitions

de catégorie 5

Une bande

de malfaiteurs

démantelée à Batna

Les éléments de la brigade territo
riale de la Gendarmerie nationale
de Chir (wilaya de Batna) ont dé-

mantelé une bande de malfaiteurs spé-
cialisée dans la fabrication et le trafic de
munitions de catégorie 5 (munitions de
chasse) et arrêté six (6) individus impli-
qués dans cette affaire, a-t-on appris jeu-
di auprès du groupement territorial de ce
corps constitué. Agissant sur la base d’in-
formation dénonçant deux frères, habitant
le village de Nouadre dans la commune
de Chir, spécialisés dans la fabrication
et la commercialisation de la poudre à
canon (Baroud), les éléments de la Gen-
darmerie nationale ont perquisitionné, le
3 septembre dernier, le domicile des
deux suspects où ils ont procédé à leur
arrestation et saisi trois armes de fabri-
cation traditionnelle, un fusil de chasse,
un quintal de poudre à canon, 2612 car-
touches de différents calibres, en plus de
matériel utilisé pour la fabrication des
munitions, a-t-on détaillé de même sour-
ce. Après investigation, les éléments de
la Gendarmerie nationale ont appréhen-
dé quatre autres individus impliqués
dans cette affaire, a-t-on ajouté.
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Par Yahia Dellaoui *

Aimer, honorer son métier, quand
ce métier est la pharmacie. La
pharmacie est un domaine noble,

trop vaste et intéressant; cependant que
pour arriver à valider les années, vous aurez
besoin du courage, volonté, patience et
d’ambition. Les études de Pharmacie  ac-
tuellement permettent de préparer un doc-
torat en pharmacie aux fonctions de res-
ponsabilité exercées dans le domaine de
la santé publique. Actuellement, ces étu-
des durent six années réparties de la fa-
çon suivante:
-«une première année» (semestre S/1 et
S/2), après le Baccalauréat de l’enseigne-
ment secondaire; cette première année
comporte les disciplines  fondamentales
pharmaceutiques nécessaires à la forma-
tion du pharmacien :
1ère Année:
-Biomathématiques, informatique et Bio
statistiques
-Chimie pharmaceutique générale
-Chimie pharmaceutique organique
-Biologie cellulaire
-Physique pharmaceutique
-Biologie cellulaire
-Physique pharmaceutique
-Biologie végétale
-Anatomie fonctionnelle descriptive
-Physiologie
-Sciences humaines, histoire de la phar-
macie et galénique
-Langue française
- A l’issue de cette première année, les
lauréats au Baccalauréat  sont admis à la
faculté  de médecine  où ils reçoivent un
enseignement proprement pharmaceuti-
que en deux semestres. Malgré la pénurie
des Enseignants Hospitalo-universitaires.
L’année d’études comporte dix modules
et le passage d’une année à une autre
s’effectue par le calcul de la moyenne gé-
nérale. Une note inférieure à cinq sur vingt
(5/20) est éliminatoire dans chaque mo-
dule.
2ème Année :
-Biophysique pharmaceutique
-Botanique pharmaceutique
-Chimie analytique fondamentale pharma-
ceutique
-Chimie minérale pharmaceutique
-Génétique
-Biochimie structurale, métabolique et
moléculaire
-physiopathologie
-culture générale
3ème Année :
- Chimie thérapeutique et Médicinale
-Pharmacie galénique
-Chimie analytique
-Pharmacognosie
-Pharmacologie
-Sémiologie médicale
4ème Année :
-Biochimie médicale
-Microbiologie médicale
-Immunologie
-Parasitologie mycologie
-Hémobiologie-transfusion sanguine
5ème Année :
-Toxicologie
-Hydro-bromatologie
-Epidémiologie-méthodologie de la re-
cherche
-Droit pharmaceutique et éthique
-Gestion pharmaceutique
-Pharmacie hospitalière
-Pharmacie clinique
-Pharmacie industrielle
6ème année :

Une année complète de stage interné
hospitalier validé ou non  par un chef de
service hospitalo-universitaire  avec un
mémoire évalué à la fin de la 6ème année
devant un jury composé d’un président de
jury, d’un directeur de travail et des exami-
nateurs.
-De remodeler les programmes en tenant
compte de l’évolution rapide des connais-
sances. Cet allongement des études a
d’ailleurs été observé dans plusieurs pays
développés, en Europe en particulier.
-Dans le cadre de la spécialisation (post-
graduation) ou résidanat, les profils sont
prévus:
-Celui du pharmacien biologiste hospita-
lier destiné à exercer dans les laboratoi-
res d’analyses -Celui du pharmacien chi-
miste-thérapeute (Chimie-thérapeutique-
médicinale)  dont le poste de travail peut
être situé dans les différentes branches
de l’industrie pharmaceutique (fabrication,
contrôle, formulations et procédés), dans
les laboratoires de contrôle des différen-
tes entreprises nationales et enfin les
pharmacies hospitalières qui sont pénali-
sées par le manque de statut de service
hospitalo-universitaire et d’un chef de ser-
vice professeur en Chimie-thérapeutique
comme les services de pharmacie hospi-
talière des CHU Parnet, CHU Bab-El-Oued
, Blida et autres. Sauf les CHU d’Oran, CHU
Annaba, CHU Bel-Abbès, CHU Constanti-
ne, CHU Tizi-Ouzou et CHU Tlemcen qui
restent encore pénalisés par le manque
de ces services ! Paradoxe des Paradoxes!
Une refonte des programmes des études
de pharmacie est actuellement en prépa-
ration par les spécialistes hospitalo-uni-
versitaires que nous sommes. Elle tient
compte d’objectifs institutionnels dans la
formation du pharmacien ; en effet, au ter-
me de son apprentissage, ce docteur en
pharmacie doit être capable de :
1)Formuler, préparer et contrôler les mé-
dicaments
2)Organiser, assurer et contrôler la ges-
tion d’une structure pharmaceutique et/ou
d’un laboratoire d’analyses.
3)Contribuer à l’établissement de la no-
menclature et d’une pharmacopée natio-
nale
4)Pratiquer les analyses biologiques du
milieu, des aliments et des produits para-
pharmaceutiques
5)Coopérer avec les autres membres de
l’équipe sanitaire ainsi qu’avec les autres
secteurs d’activité, pour la prise en charge
des besoins de santé et l’éducation sani-
taire de la collectivité
  -Coopérer avec les cliniciens par une

pharmacie clinique aux CHU
  -Coopérer avec les vétérinaires par une
pharmacie vétérinaire
  -Gérer une pharmacie végétale (phytothé-
rapie) et prescrire des plantes médicina-
les sur ordonnances.
6)Evaluer son activité et celle de l’unité dont
il a la charge
7)Participer à la formation des personnels
de santé et assurer en permanence sa
propre formation
8)Participer à la recherche biomédicale et
pharmaceutique
9)Se comporter conformément aux exigen-
ces de l’éthique professionnelle vis-à-vis
des malades, de ses confrères, de son
entourage immédiat et de la société.
-Discuter par exemple le paracétamol
(mortel) qui fait mal à la tête ces derniers
jours en Algérie !
-Tirer la sonnette d’alarme contre le char-
latanisme ! (le dit complément alimentaire
antidiabétique RHB !?)

La réforme actuelle nous permettra:
-De délivrer un doctorat en pharmacie au
niveau de la graduation
-D’instituer un stage interné hospitalier
obligatoire d’une année  à la fin du cursus
consacré à la biologie clinique et à l’in-
dustrie pharmaceutique.
Si la formation continue devient une né-
cessité absolue pour toute personne as-
surant une responsabilité au sein de la
santé publique ; en particulier, la formation
des cadres au niveau de l’université doit
elle-même évoluer afin qu’elle s’adapte
aux besoins de la société.  En ce qui con-
cerne l’Algérie, je peux dire que les profes-
sions pharmaceutiques ont pleinement
joué leur rôle au service de la santé et de
l’économie. Elles ont suivi le rythme du dé-
veloppement  rapide qu’a connu le pays
depuis l’indépendance. Pour situer le pro-
blème de la formation du pharmacien dans
ce contexte ; permettez-moi de donner un
aperçu de la situation de la pharmacie et
des pharmaciens en Algérie,
Actuellement, plus d’un millier de pharma-
ciens exercent en Algérie.
Leur répartition par secteur d’activité est la
suivante :
-Pharmaciens «d’officines»
-Pharmaciens grossistes répartiteurs
-Pharmaciens biologistes privés
-Pharmaciens assurant la représentation
scientifique des laboratoires
-Pharmaciens exerçant une activité tech-
nico-administrative
-Pharmaciens des hôpitaux
-Pharmaciens biologistes hospitaliers

-Pharmaciens résidents en biologie- Cli-
nique, Pharmaceutiques et Fondamenta-
les.
-Pharmaciens exerçant à la pharmacie
centrale d’Alger (importation, distribution,
production, contrôle.)
-Pharmaciens exerçant des  fonctions di-
verses dans le secteur public ou semi éta-
tique
-Cadres de la faculté de Médecine en Al-
gérie
Des textes législatifs font de la profession
l’une des plus règlementées en Algérie
 Ainsi, chaque confrère exerce dans un
cadre juridique bien défini à part l’infrac-
tion de location de diplôme !!Qui persiste.
La formation du pharmacien exerçant en
Algérie a été  assurée traditionnellement,
et pour des raisons historiques, par la
France. Cependant, après l’indépendan-
ce, cette formation s’est quelque peu di-
versifiée.
Des confrères, quoique en petit nombre,
ont été formés dans les autres pays fran-
cophones, essentiellement en Belgique.
Il faudrait ajouter qu’un certain nombre  de
pharmaciens ont été formés en Algérie, et
quelques rares autres dans les pays du
Moyen-Orient, notamment en Irak, Syrie et
Egypte.
L’enseignement de la pharmacie en Algé-
rie, et plus précisément à la faculté mixte
de pharmacie et de médecine à Alger cen-
tre, a débuté avant l’enseignement de la
pharmacie à Paris de 16 ans.
Cette faculté d’Alger centre a déjà sorti des
pharmaciens hommes  politiques.
La question qui se pose aujourd’hui, et
qui est à l’ordre du jour dans notre pays,
est la suivante :
-La formation de nos pharmaciens, ré-
pond –elle à nos besoins, tant sur le plan
qualitatif que quantitatif ?
Dans quel sens, cette formation ardue doit-
elle évoluer pour permettre à la profession
de jouer pleinement son rôle au service
de notre pays. Enfin, nos jeunes étudiants
revendiquent la mise à niveau du grade
avec les médecins comme convenu avec
la tutelle. Alors que cette spécialité médi-
cale est conditionnée par des performan-
ces scolaires, à l’issue du Baccalauréat.
Va-t-on laisser pérenniser cette situation
ou pour parodier un film western (Sartana!
si ton bras gauche te gêne, coupes-le !).
Le ministre ORL  va-t-il abandonner le
corps médical à la gangrène ou amputer
le membre condamné!
Conseils pour les nouveaux bacheliers :
-Réfléchissez soigneusement à ce que
vous aimez et qui vous motive
-Soyez réaliste par rapport à vos capaci-
tés, vos objectifs…. pour arriver à choisir
la filière qui vous convient le mieux.
-A l’inverse, ne manquez pas d’ambition et
ne privilégiez pas forcément la filière dont
la durée d’étude est courte. Mais le plus
important pour vous, c’est la qualité de for-
mation! En ce qui concerne la pharmacie,
cette filière est un domaine trop vaste, no-
ble et très intéressant, cependant que pour
arriver à valider vos années, vous aurez
besoin du courage, volonté et d’ambition
et la clé de la réussite c’est de:
Savoir gérer le temps. Le temps passe trop
vite, le programme est chargé et la durée
de cursus est de 6 ans. Bon courage.

* Chef de Service au CHU Oran.
Président du comité scientifique
à la faculté de médecine d’Oran.

Président  du  comité  pédagogique
de thérapeutique.

En parallèle de la rentrée universitaire 2018/2019

Comment faire pour être Docteur en Pharmacie?
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1er jour de la rentrée scolaire au pôle urbain Belgaid

Des élèves en danger de mort

à proximité des chantiers

Hier, le pôle urbain Belgaid a
été le cadre d’une inaugura-
tion tant attendue qui a fait la

joie des parents d’élèves. Il s’agit de
l’ouverture d’un nouveau lycée par le
wali et le P.APW d’Oran, en compa-
gnie d’une forte délégation. L’inaugu-
ration a eu lieu dans la satisfaction
des élèves, des fonctionnaires de
l’éducation, des élus ainsi que des
parents d’élèves. Mais voila, qu’à la
sortie des élèves, un problème d’une
gravité non négligeable a surgi. Ce
danger provient de l’inconscience des
ouvriers et responsables des entre-

prises qui activent aux alentours des
établissements scolaires: primaire
CEM et Lycée. Ce que nous avons pu
voir de près, donne la chair de poule.
Une palette de parpaings tirée par des
moyens rudimentaires, est soulevée
à plusieurs mètres, au moment où les
parents d’élèves en grand nombre at-
tendaient la sortie de leurs enfants. Un
ouvrier interdisait le stationnement des
voitures, alors que derrière lui, à moins
de 10 mètres, les élèves étaient sur le
point de sortir de leur établissement
scolaire. Un peut plus loin, un coffrage
détaché, retenu à peine avec un clou.

Un coup de vent et c’est la catastro-
phe. Plusieurs chantiers sont dépour-
vus de toute clôture conformément à
la réglementation. S’ajoute à cela la
conduite dangereuse des chauffeurs
de camion et surtout les engins qui ne
s’inquiètent de rien même lors de la
sortie des élèves. Au moment où nous
mettons sous presse cette informa-
tion, nous avons pu prendre contact
avec un service de l’OPGI qui nous a
confirmé que les responsables des
chantiers concernés vont être saisis
pour prendre les mesures de sécuri-
té nécessaires.                         A. Kader

La prochaine aura lieu en juillet 2019

Expo le 12 septembre de la «Biennale

d’Oran» de l’Art Contemporain

La galerie d’art contemporain
«Civ Œil» se propose d’offrir au
public accro aux œuvres de

peinture et arts un évènement tant at-
tendu qui n’est autre que la présenta-
tion de la «Biennale d’Oran» qui était
à sa quatrième édition en 2017 au
Mamo. Il s’agit de la seule jusqu’ici
biennale arabe à l’échelle méditerra-
néenne depuis l’année 2010, relèvent
les spécialistes.
  Cet évènement qui aura lieu le 12
septembre au siège de la Galerie à
Miramar en plein cœur d’Oran, per-
mettra d’étaler les œuvres de plu-
sieurs générations de peintres natio-
naux et d’autres villes de la Grande
Bleue. Il s’agit d’une biennale clas-

sée parmi les biennales d’art du
monde où l’espace de confrontations
d’idées exprimées par les œuvres de
peinture avec une beauté, une authen-
ticité et un dévouement malgré l’in-
fluence du primat de l’abstraction,
s’avère un simple regard braqué vers
les expressions en arts plastiques li-
bérés progressivement depuis l’indé-
pendance pour se transformer en
courants modernes riches et diversi-
fiés, disait d’elle l’inspecteur de l’Eco-
le des Beaux Arts, Ali Chaouche Tew-
fik, commissaire d’exposition. Plus
qu’un dialogue esthétique entre plu-
sieurs visions, c’est un bilan d’éva-
luation succincte des biennales pré-
cédentes de 2010, 2012, 2014 et 2017

après le succès des «Visions multi-
ples» du vernissage qui avait eu lieu
le 5 juillet dernier en commémoration
de la fête de l’indépendance. La pro-
chaine biennale de cette seule gale-
rie associative à Oran se veut égale-
ment un espace traditionnel d’expres-
sion de visions et de bilan des pré-
sentations des œuvres de l’art con-
temporain algérien et méditerranéen
qui est un tremplin vers les évène-
ments futurs. Une invitation à méditer
et une clin d’oeil croisé vers les
oeuvres authentiques et la perception
du sensible: les couleurs, les graphi-
ques, la masse de peinture, à travers
les générations.

B. Habib

Conformité des constructions

Lancement d’une

campagne de contrôle

Nettoyage, fournitures

pédagogiques, trousseaux

et détergents

19 écoles du centre-ville

d’Oran au peigne fin

Dans le cadre des préparatifs de la rentrée
scolaire 2018-2019, les écoles primaires
du centre-ville d’Oran au nombre 19, ont

fait l’objet d’une vaste opération de mesures en-
trant dans l’amélioration de l’environnement et des
conditions de scolarité des élèves. Ainsi, parmi ces
mesures ordonnées par le wali, M. Mouloud Chéri-
fi, à la veille de la rentrée scolaire et mises en ap-
plication par l’ensemble des délégations commu-
nales d’Oran sur des instructions de la commune
d’Oran, il y a celle relevant des mesures d’ordre
hygiénique qui ont consisté en la dotation de ces
écoles en produits détergents spécialement en
savon liquide à la suite du lancement du dispositif
MTH dans la wilaya d’Oran comme «mesure d’ur-
gence préventive» après l’épisode du choléra qui a
éclaté dans pas moins de sept wilayas. Cette opé-
ration déclenchée à moins de trois jours de la ren-
trée a vu éventuellement la mobilisation de grou-
pes de 4 à 5 femmes de ménage chacun qui ont
sillonné par intermittence les 19 écoles de la délé-
gation communale d’Al Amir afin de garantir l’hy-
giène et la qualité de l’environnement à l’occasion
de la rentrée. De même que des fournitures péda-
gogiques dont des tables, bureaux, chaises, trous-
seaux, craies et livres ont été réunis à l’intérieur de
ces établissements du primaire.                        B. H.

Les autorités de la wilaya d’Oran ont déci-
dé de lancer une large campagne de con-
trôle de la conformité des constructions, a-t-

on appris jeudi auprès des services de la wilaya.
Ce dossier a fait l’objet d’une réunion présidée par
le wali d’Oran, Mouloud Chérifi, en présence des
responsables d'un nombre de communes et de
services compétents, où il a instruit les responsa-
bles concernés d’effectuer des sorties d’inspec-
tion au niveau des axes routiers des cités pour con-
trôler la conformité des constructions au permis de
construction. Dans ce cadre, il a été décidé l’ouver-
ture d’une enquête sur un privé qui a construit un
immeuble de cinq étages au sein d’un complexe
d’habitat individuel au boulevard "Millénium", a-t-
on fait savoir, soulignant que l’inspecteur d’urba-
nisme de la wilaya a été blâmé à ce sujet.

Une baisse des dégâts de feux de forêts a
été constatée cette année dans la wilaya
d'Oran avec 11 hectares affectés du 1er juin

jusqu'à hier mercredi contre plus de 14 ha la même
période de l'année écoulée, a-t-on appris jeudi de
la Conservation des forêts. Il a été recensé lors de
cette campagne de lutte contre les feux de l’exerci-
ce en cours, 13 incendies détruisant des brous-
sailles et maquis sans toucher les arbres fores-
tiers, a-t-on indiqué, signalant que les feux ont été
enregistrés dans les communes d'Oran, Bousfer,
Ain El Kerma, Misserghine, Boutlélis et El Ançor. La
Conservation des forêts a expliqué cette baisse des
dégâts des feux de forêts par l'intervention rapide
dans les opérations d'extinction, la collaboration
avec les services de la protection civile et les cam-
pagnes de sensibilisation. La Conservation des
forêts a mobilisé pour cette campagne sept (7) bri-
gades mobiles, 10 tours de contrôle, 48 agents, du
matériel et un dispositif de lutte contre les feux de
la protection civile.

Selon la Conservation

des forêts

baisse des dégâts

de feux cette année

La police enquête sur la disparition d’une mineure à Delmonte

L’hypothèse d’une fugue déguisée est la plus avancée

Selon des sources des quar-
tiers de Saint Eugène et Del-
monte, les parents d’une fille

âgée de 14 ans, ont saisi les servi-
ces de la police, après que leur fille
n’ait pas donné signe de vie durant
prés d’une journée. Alertées, les hom-

mes de loi relevant de la sûreté de la
wilaya d’Oran, ont ouvert une enquête
pour faire toute la lumière sur cette
disparition. Au milieu du voisinage,
l’hypothèse la plus avancée est que
la fille a fait une fugue qui serait dé-
guisée pour donner l’impression d’un

kidnapping. Des informations re-
cueillies des jeunes du quartier rap-
portent que la cause pourrait être un
conflit familial. Pour l’heure, les re-
cherches se poursuivent. Nous y re-
viendront sur cette affaire.

A. Kader
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Rentrée scolaire à Chlef

Le calvaire du transport

scolaire et de la phobie

scolaire commence

Ils étaient ce mercredi 5 décembre 2018, un to
tal de 296.124 élèves, tous sexes et cycles con
fondus, à rejoindre les bancs de l’école, du col-

lège ou du lycée ,une rentrée des classes qui est
un supplice pour certains élèves, un plaisir énor-
me pour d’autres mais toujours est-il que le cal-
vaire de la rentrée des classes commence tout
d’abord par se lever de bonne heure, dire adieu
aux siestes, dire adieu tout simplement aux va-
cances, c’est le début des séquestrations (sens
figuré) dans les classes car être de 8h à midi dans
une classe, n’est pas du tout une partie de plaisir
pour certains écoliers et même collégiens qui ont
dans la chair, la phobie scolaire engendrée par
des maîtres tenant une règle en bois de chêne qui
fait vraiment mal quand celle-ci cogne la tête d’un
élève ou ses bouts de doigt (châtiments corpo-
rels). La rentrée des classes pour certains, c’est de
nouveau la marche à pied sur de longues distances
pour rejoindre leurs établissements en zone urbaine.
Nous faisons là illusion aux élèves habitant les
zones enclavées qui pour eux la rentrée des clas-
ses est un vrai calvaire, c’est aussi pour eux les
repas froids à la cantine scolaire, un morceau de
fromage, un bout de pain rassis, quelques dattes
et une bouteille d’eau ramenée de chez soi dans
le cartable pour se désaltérer.       B. REDHA

Cantines scolaires à Chlef

La ration alimentaire

variera cette année entre

45 et 55 DA

Une amélioration de la ration alimentaire de cha
que rationnaire sera cette année prise en con
sidération par les gestionnaires des cantines

scolaires,  soient-elles des zones rurales ou des zo-
nes urbaines car les pouvoirs publics se sont rendus à
l’évidence que les fonctions de nutrition ont pour rôle
d’incorporer au corps des jeunes rationnaires des can-
tines scolaires des aliments variés dont des protéines
d’origine animale et végétale, une salade et un dessert.
En bref, il faut donner aux enfants des repas équilibrés
sinon le corps rejette tout et ne retient rien pour les
tissus de l’organisme qui ont besoin d’un repas riche
en protéine animale (viande rouge, viande blanche,
œufs, lait et ses dérivés)et en protéines d’origine végé-
tale qu’on appelle les protéines du pauvre (toutes les
légumineuses c'est-à-dire les pois chiches, les len-
tilles ,les haricots blancs, les fèves). Cela dit, la ration
alimentaire variera cette année entre 45 et 55 DA à la
faveur d’une enveloppe financière d’un montant de 26
milliards de dinars pour toutes les cantines scolaires
implantées à travers le territoire national.       B. REDHA

Un projet pour l’irrigation

de 2900 hectares à Chlef

Selon le directeur des ressources en eau, Mr
Menad Charef, l’après pétrole aura pour alter
native le développement de l’agriculture pour

renforcer la sécurité alimentaire du pays, une sécurité
alimentaire qui passe par la modernisation et la réali-
sation de très grandes surfaces de terres irriguées à
travers une revitalisation progressive des zones rura-
les au sein desquelles les cultures sont toutes tributai-
res des pluies providentielles. Dans ce contexte, notre
interlocuteur a affirmé que le secteur des ressources
en eau a bénéficié d’une enveloppe financière d’un
montant de 03 milliards de dinars pour le transfert
d’eau d’irrigation d’Oum Ed Drou vers Oued-Sly, un
transfert d’un linéaire de plus de 30 km qui va per-
mettre l’irrigation de 2.900 hectares de terres n’ayant
jamais été irriguées qui vont s’ajouter à  plus de 15 000
ha de terres irriguées, ce qui est très peu sachant que
la wilaya de Chlef est par excellence à vocation agricole
de par sa superficie agricole totale qui est de 262 511
hectares soit 53 % de la superficie de la wilaya, sa
superficie agricole utile est 203 210 hectares totalisant
21 000 ha irrigables dont plus de 15 000 hectares sont
irrigués. .B. REDHA

Tamentit, à une douzaine de ki
lomètres au Sud d’Adrar, l’un
des vieux ksour sahariens

ayant marqué l’histoire du Sahara et
de l’Afrique du Nord et témoignant en-
core d’une civilisation datant de plu-
sieurs siècles, demeure en quête
davantage d’efforts pour sa protection
et sa valorisation. Occupant une pla-
ce stratégique au coeur du vaste Touat,
ce vieux ksar, édifié selon les règles
urbanistiques sahariennes, consti-
tuait une zone de transit de caravanes
qui y convergeaient et l’empruntaient
dans leurs périples vers d’autres ho-
rizons.
Cet espace saharien revêtait, confor-
té par un ensemble de facteurs favo-
rables, une grande importance histo-
rique maquée par un essor économi-
que et une prospérité, dont les eaux
découvertes et mobilisées à travers
les foggaras, système traditionnel
d’alimentation en eau potable et d’irri-
gation agricole, ont été à l’origine d’un
développement économique ayant
permis l’émergence d’une contrée afri-
caine économique, scientifique et cul-
turelle, accueillant des hommes de
culture, de culte, de justice et d’autres
domaines d’épanouissement de
l’homme dans ce désert hostile. Ta-
mentit, ce nom est composé, selon
l’éclairage apporté par le manuscrit
"Bassit fi Akhbar Tamentit" (simples

données sur Tamentit) de l’auteur
Mohamed Benbaba Hida, de Tamen,
qui veut dire en berbère "la profon-
deur", et Tit qui veut dire "l’£il", ou, se-
lon une autre version, "Amen’’ qui veut
dire l’eau et Tit l’oeil, et dont l’assimi-
lation des phonèmes a donné lieu,
avec le temps, à cette appellation. Ce
lieu de fusion des tribus, melting-pot,
est devenu, par la force des choses,
un nouveau noyau d’installation d’une
société dont la civilisation et les con-
ceptions architecturales étaient en
parfaite symbiose avec le milieu ari-
de, à travers notamment l’édification
de Casbahs, chacune peuplée d’élé-
ments d’une même société tribale.
Selon les explications fournies, le
vieux Ksar, fondé en casbahs selon
une conception architecturale et urba-
nistique typique, fruit d’un savoir-faire
indéniables des anciennes tribus, a
été réalisé avec des matériaux de
construction locaux encore saillants à
travers les venelles connectant les
casbahs, lui conférant un cachet civili-
sationnel dans cette partie du Sahara
central et du Nord Sahara africain. Les
Casbahs d’Ouled Hemmali, de Tay-
lout, Tahga, Toufaghi, Ouled Moha-
med, ainsi que la sépulture du saint
patron Sidi Bayoucef Mohamed, le
"Mekhzen de Cheikh El-Maghili" et la
vieille mosquée d’El-Asmouni, restent
des témoins défiant encore, en dépit

de la nouvelle invasion du béton, les
vicissitudes du temps et les rudes fac-
teurs et aléas naturels sahariens.
Bien qu’offrant une conception archi-
tecturale épousant le milieu saharien
et construit principalement en maté-
riaux locaux, le ksar témoigne encore
d’un génie et savoir-faire anciens, con-
solidé par l’apport d’artisans et de
maçons venus dans la région et ayant
gravé leurs empreintes socioculturel-
les et religieuses à travers quelque
bâtisses pour en faire des éléments
d’une esquisse narguant esthétique-
ment même des chefs-d’£uvre con-
temporains. Le vieux ksar de Tamen-
tit, dont chaque casbah possède un
puits nécessaire à l’approvisionne-
ment en eau potable, surtout durant
les rudes circonstances d’invasion
ennemies, est entouré d’une tranchée
appelé localement "Ahfir" et servant de
moyen de défense pour contrecarrer
toute incursion étrangère, avec com-
me seule accès une grande porte en
bois que l’on ferme avec une clef ap-
pelée "Afker". Selon les explications
fournies, les Casbahs ont été édifiées
sur des monticules rocheux en vue de
les prémunir des conditions climati-
ques, dont les crues d’oueds et l’hu-
midité provoquée par les palmeraies,
et de faciliter les opérations de con-
trôle de tout mouvement suspect et
incursions ennemies.

C omme à l’accoutumée, la
Gendarmerie Nationale est
toujours présente sur tous

les fronts.  La rentrée  sociale et plus
particulièrement scolaire, a été mar-
quée par la mobilisation  de leurs
éléments à travers tout le territoire de
la wilaya de Mostaganem. A cette oc-
casion, le groupement territorial de
Mostaganem a mis en place un dis-
positif sécuritaire renforcé à travers
les principales agglomérations ur-
baines  avec la mobilisation de l’en-
semble des moyens humains et
matériels des structures de la gen-
darmerie nationale. En ce qui con-
cerne la rentrée scolaire, les actions
adoptées pour la circonstance par  ce
corps constitué, visent  surtout à im-
poser un environnement totalement
sain autour des institutions éducati-
ves (écoles primaires, CEM, lycées
ainsi que les universités et les cités
universitaires), et ce,  grâce  à une
meilleure sécurisation par l’intensi-
fication  et le renforcement des pa-

trouilles mobiles et pédestres aux
abords  des établissements scolai-
res de trois cycles,   en déployant tou-
tes les unités  opérationnelles à l’ef-
fet de veiller sur la sécurité des élè-
ves et du staff administratif et éduca-
tif, en fluidifiant la circulation routière
notamment aux heures d’entrée et
de sortie des élèves, à l’effet de les
protéger des différents aspects
d’agression.  L’école primaire « Kad-

dour Benattia », de la localité d’Oua-
réah, relevant de la commune Maza-
gran, distante à quelques encablu-
res du chef-lieu de Mostaganem, a
eu lieu droit  à un cours sur la sécuri-
té routière animée  par une jeune fille
au grade de  lieutenant, relevant du
dit groupement territorial, en l’espa-
ce de trente minutes environ, afin d’in-
culquer aux élèves une éducation  de
sécurité routière.       Djamel-Eddine

Rentrée  scolaire à Mostaganem

La gendarmerie renforce

leurs dispositions sécuritaires

C'est à partir de l'école primai
re "Larbi Ben-M'Hidi" que le
coup d'envoi de la rentrée

scolaire version 2018-19 a été don-
né. Pas moins de 95.640 élèves,
tous paliers confondus, ont repris le
chemin de l'école, sous l'encadre-
ment de 4.948 enseignants. Sur pla-
ce, le wali, accompagné des autorités
civiles et militaires, a donné des ins-
tructions fermes pour que des repas
chauds soient servis. Par ailleurs et

dans le cadre de la solidarité nationa-
le, des primes de scolarité (3.000 DA)
ainsi que des trousseaux scolaires ont
été donnés aux élèves nécessiteux.
L'opération sera généralisée au ni-
veau de tous les établissements sco-
laires que compte la wilaya de Saida.
"Nous avons pris toutes les disposi-
tions nécessaires pour que cette ren-
trée scolaire se déroulera sous de
bons auspices", dira la directrice de
l'Education, avant de passer la paro-

Une rentrée scolaire sou le signe de la fraternité à Saïda

Pas moins de 95.640 élèves ont repris le chemin de l'école

le au wali de Saïda qui, à son tour, a
souhaité la bienvenue aux élèves ain-
si qu'à leurs parents qui les ont ac-
compagnés. «L'Etat est là pour pren-
dre en charge correctement et digne-
ment la scolarité de nos enfants», dira
le chef de l'Exécutif de wilaya, avant
de se rendre avec ses proches col-
laborateurs à l'école des sourds et
muets pour assister à la rentrée sco-
laire de cette frange de la Société... A
suivre !                OULD OGBAN

Sidi-Lakhdar

Un jeune homme percuté par un véhicule

Un accident mortel s’est produit dans la commune de Sidi-Lakhdar,
située à 45 km du chef-lieu de Mostaganem.  Un jeune homme, âgé
de 25 ans environ, a été victime d’un tragique accident de la circula-

tion routière. Le jeune en question  voulant  traverser la route, fut surpris par un
véhicule de marque Renault Clio qui le percuta de plein fouet, le blessant
mortellement sur les lieux. Aussitôt l’alerte donnée, les éléments de la protec-
tion civile se sont rendus sur les lieux de drame où ils ont transporté la dé-
pouille vers la morgue de l’hôpital de Sidi-Ali. A cet effet, une enquête a été
ouverte par les services de sécurité territorialement compétents, pour déter-
miner les causes réelles de ce drame.           Djamel-Eddine

Ksar de Talentit (Adrar)

Un patrimoine séculaire à valoriser
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Une opération de réalisation
d’une clôture autour du site
archéologique Diana Vetera-

norum dans la commune de Zana El
Beidha, à près de 50 km au Nord-
ouest de la ville de Batna, sera lan-
cée ‘‘dans les prochains jours’’ sous
l’égide de l’office national de gestion
et d’exploitation des biens culturels
(OGEBC), a indiqué mercredi, le di-
recteur de la culture, Omar Kebour.
L’entreprise chargée des travaux a été
désignée et se trouve sur site pour
engager les travaux qui dureront ‘‘en-
viron trois mois au maximum’’, a ajou-
té la même source qui a inscrit l’opé-
ration dans le cadre du plan d’urgence
de protection des sites archéologiques
des wilayas de Tipaza, Annaba et M’si-
la au côté du site de Timgad (Batna)
dont les travaux touchent à leur fin. Dia-
na Veteranorum a été ajouté au plan
inscrit en 2008 suite aux multiples cor-
respondances adressées par la direc-
tion locale de la culture au ministère
de la Culture sur l’impérative interven-
tion pour stopper la dégradation des
ruines de ce site historique, selon M.
Kebour. L’opération permettra de pré-
server notamment de l’expansion ur-
baine ces vestiges romains situés à
proximité de l’agglomération urbaine
secondaire Zana Ouled Sebaâ sur le
chemin de wilaya CW-153 reliant la
RN-75 à la commune d’Oued El Ma, a
ajouté le même cadre. Diana Vetera-
norum est une cité romaine construite
au IIème siècle par la troisième légion
Auguste sur les plaines des royaumes
numides dans le cadre de l’expansion
de la colonisation romaine, selon le
service du patrimoine archéologique
de la direction de la culture. Passée
sous le contrôle successif des Van-
dales et des Byzantins, la cité qui se-
rait en grande partie ensevelie sous
terre a été classée en 1900 patrimoi-
ne national. Cette décision a été re-
conduite par le bulletin officiel n 7 du
23 janvier 1968. Les principaux vesti-
ges visibles de la cité sont deux arcs
de triomphes, le temple, le forum, des
bains et une forteresse byzantine. Ce
site archéologique où les fouilles
avaient débuté sous l’occupation en
1850 occupe une aire de 76,5 hecta-
res, selon la même source qui note
que la délimitation de la zone archéo-
logique a été déjà réalisée ainsi que
l’étude de préservation et de valorisa-
tion du site classé zone non-urbani-

Oueds du Tassili N'ajjer (Illizi)

Vers la réalisation d’une clôture autour

du site archéologique Diana Veteranorum

sable par le schéma directeur d’amé-
nagement et d’urbanisation de la com-
mune de Zana El Beidha, est-il indi-
qué. Diana Veteranorum qui doit son
nom à la divinité romaine de la chasse
était à l’origine une bourgade pour les
militaires vétérans romains, selon Ma-
djid Belkaresse, représentant local de
l’OGEBC et responsable du musée et
site de Timgad ainsi que de l’opéra-
tion de clôture qui estime que les res-

tes de poteries, les mosaïques trou-
vées et les vestiges d’édifice montrent
que la cité avait connu par la suite une
grande évolution. Selon ce même
spécialiste, beaucoup d’archéolo-
gues pensent que la mise à jour de
tous les vestiges encore enfouis de
Diana Veteranorum considérée com-
me ‘‘la cité sœur de Timgad’’ ‘‘fera
même oublier à tous la cité archéolo-
gique de Timgad’’.

65.000 écoliers

vont bénéficier

de la prime scolaire

Pas moins de 65.000 écoliers vont bénéfi-
cier de la prime de scolarité qui est fixée à
3.000 dinars. Il en est de même pour les
trousseaux scolaires, que 63.072 élèves vont
en bénéficier des 8.500 trousseaux et 9.200
tabliers déjà obtenus. Néanmoins, la direc-
tion de l’éducation par le biais de sa secré-
taire générale, a fait savoir que cette acqui-
sition reste insuffisante pour satisfaire tou-
te la demande. Concernant le transport sco-
laire, dont  le parc de la wilaya de Bouira dis-
pose de 238 bus, il a été annoncé la récep-
tion prochaine d’un nouveau lot de bus, à la
faveur d’une promesse qui a été formulée
précédemment par le ministre de l’Intérieur
et des collectivités locales.

95 écoles primaires

réhabilitées

Il s’agit de 95 écoles à travers le territoire de
la wilaya de Bouira qui ont subi  des opéra-
tions de réfection dans le cadre des pro-
grammes sectoriels de développement
(PSD) pour l’année 2018, dont 36 parmi ces
écoles sont à la charge des services de la
wilaya. Les opérations de réfection concer-
nent principalement la réfection des sanitai-
res, et le renforcement des toitures par des
travaux d’étanchéité, et  le ravalement des
façades». Pour ce qui est du problème du
chauffage, une difficulté qui a suscité l’inté-
rêt des parents d’élèves, la direction de l’édu-
cation par le biais de sa secrétaire générale
qui a eu à présenter la situation de son sec-
teur, a annoncé que toutes les écoles pri-
maires sont dotées de chauffage. Car, il sub-
siste un nombre de certaines écoles qui ne
sont pas raccordées au gaz naturel.

1.077 postes d'emploi

affectés aux cantines

scolaires

Alors que sur le territoire national 45.000
nouveaux postes sont affectés à la gestion
des cantines scolaires, 1.077 postes de tra-
vail reviennent à la wilaya de Bouira, dans le
cadre du programme des contrats d’inser-
tion professionnelle (CIP). Ces postes seront
affectés uniquement aux cantines scolaires.
Il faut préciser que la wilaya de Bouira comp-
te 429 cantines scolaires qui prennent en
charge 68.000 écoliers, mais souffrent d’un
important déficit en matière d’encadrement,
qu’il est urgent de combler, particulièrement
dans les métiers de la restauration scolaire.
Ainsi, les responsables des écoles primai-
res furent toujours confrontés à ce problè-
me. Afin de combler cette insuffisance, pour
permettre un bon fonctionnement des canti-
nes scolaires, par la garantie des repas
chauds aux écoliers, des règles d’hygiène
strictes, de la maintenance et du nettoyage
qui doivent être réguliers, il sera fait appel à
1.077 jeunes employés à la faveur des diffé-
rents dispositifs d’emploi, à l’instar du filet
social. Les gestionnaires sont tenus de re-
courir à un personnel qualifié pour assurer
une gestion cohérente des cantines scolai-
res. Contrairement au passé, durant lequel
on faisait appel à un personnel vacataire et
dépourvu de qualifications dans les métiers
de cuisine, d’hygiène, de nettoyage, et d’en-
tretien.

La ministre de la Solidarité na
tionale, de la famille et de la
condition féminine, Ghania

Eddalia, qui a effectué hier une visite
de travail dans la wilaya de Tizi-Ouzou,
a annoncé que son secteur sera "pro-
chainement" ouvert à l'investissement
privé. La ministre qui a procédé à
l'ouverture de la nouvelle année sco-
laire 2018/2019 pour les élèves aux
besoins spécifiques, a expliqué que le
décret ministériel permettant aux inves-
tisseurs privés d’ouvrir des structures
de prise en charge des personnes aux

besoins spécifiques "sera prêt dans
un futur proche", une ouverture qui ne
signifie pas le désengagement de
l'État vis-à-vis de cette frange de la so-
ciété, a-t-elle rassuré. Un cahier des
charges définira le fonctionnement de
ces structures privées qui seront sou-
mises à des inspections permanen-
tes afin de veiller au bon respect de
ses clauses les régissant. Concernant
la pension de 4.000 DA allouée par
l’Etat aux personnes handicapées, qui
ne peut satisfaire entièrement leurs
besoins, elle a indiqué que sa révi-

Tizi-Ouzou

Ghania Eddalia annonce l'ouverture du secteur

de la solidarité à l'investissement privé

sion n’est pas à l’ordre du jour car,  a-
t-elle précisé, la situation financière
du pays ne le permet pas pour le
moment. Mme Eddalia qui a visité
deux centres de prise en charge de
personnes aux besoins spécifiques,
gérés par des associations, l'un à
Ouaguenoune et l'autre à Ait Oumal-
lou, a rappelé que 61 associations à
travers le territoire national gèrent 97
structures prenant en charge 7.551
enfants handicapés, et qui sont en-
tièrement financées par le ministère
de la Solidarité nationale.   M. Aswel

Le ministère de l’Environnement
et des énergies renouvelables
a décidé la fermeture définitive

du centre d’enfouissement technique
(CET) de Daghra, dans la daïra de
Zighoud-Youcef au nord- Est de Cons-
tantine,  à l’arrêt depuis 2016, a-t-on
appris jeudi, de responsables de la
wilaya. L’annulation de l’exploitation
de ce CET a été prise par le ministère
de tutelle, en se basant sur les rap-
ports  établis par les membres des
commissions d’enquête dépêchées
sur les lieux pour s’assurer de la
faisabilité de ce centre, dont l’em-
placement a été vivement contesté
par les habitants de cette région, a
fait savoir la même source, affirmant
qu’il a été décidé la fermeture définiti-
ve de cette structure et de la rempla-
cer par un autre projet. Les commis-
sions ministérielles dépêchées sur
les lieux avaient reconnu que "l’em-
placement de ce CET n’était pas con-
venable, car situé sur un terrain fo-
restier, non loin des zones urbaines",
elles (commissions) ont constaté

également que cette structure "ne dis-
pose pas d’équipements nécessai-
res pour un fonctionnement équilibré
(stations du traitement du lixiviat)", a-
t-on souligné. La même source a dé-
taillé qu’il a été décidé d’installer de
nouveaux équipements d’accompa-
gnement pour le bon fonctionnement
de ce CET, notamment la station du
traitement du lixiviat, mais cette "op-
tion" avait été abandonnée pour des
raisons "techniques et financières", a-
t-on indiqué. Mettant l’accent sur l’im-
portance de respecter les normes
environnementales et sanitaires
dans la réalisation des différents
projets de développement local, la
même source a précisé que l’inexis-
tence d’une station de traitement de
lixiviat (liquide produit par les déchets)
dans ce genre d’infrastructures pro-
voque la pollution de la nappe phréa-
tique. Les autorités locales s’attèlent
dores et déjà à étudier les projets dont
ont besoin les habitants et qui peu-
vent être réalisé sur ce site, a-t-on
encore assuré.

Constantine

Le CET de Zighoud Youcef

définitivement fermé

Brèves de Bouira Par Taib Hocine
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SEOR:
Tel: 041-35-50-40 – N° Vert 30 02
Email: contactclients@seor.dz
Siteweb: www.seor.dz
Pompes funèbres:
Tel : 041.24.28.41 fax : 041.24.54.21
www.pompesfunesbres-oran-dz.com
N° vert police : 1548
N° vert gendarmerie : 1055

SONELGAZ:
Dépannage électricité : 041.35.30.71
Dépannage gaz: 041.35.30.60/
041.41.38.89

N° vert: 3002
Wilaya: 041.38.01.95/041.38.04.10
041.38.01.22
APC Oran:
041.39.89.11/041.39.78.33/041.39.70.16
Dérangements: 12
Renseignements: 19
Samu : 041.40.31.31
Protection civile: 041.41.34.00
41.41.34.05 041.41.34.14
Centre hospitalo-universitaire d’Oran :
41.39.26.28 041.39.26.38
Assistance et détresse jeunesse: 116
Assistance médicale téléphonique: 115
Sûreté de wilaya: 041.32.44.70
Police secours: 17
Gendarmerie nationale : 041.40.22.92
Rapt et kidnapping d’enfants
(réseau Nada): 3033

Gare ferroviaire: 041.41.15.02
Aéroport : 041.59.10.31/041.59.10.40
Air Algérie : 041.42.72.05
41.42.72.06 041.42.72.07
41.42.72.01 041.42.72.01

Météo: 041.42.43.43  041.42.11.36

LIGNES TÉLÉPHONIQUES
DES DIFFÉRENTS SERVICES
DE LA COMMUNE D’ORAN
Cabinet du président :
Tél 041-29-10-66 fax : 041-29-53-24
Secrétariat général : 
Tél 041-33-53-69 fax  041-33-23-00
Direction de la voirie et circulation: (DVC)
Tel : 041-33-18-28 fax  041-39-06-93
Direction travaux neufs
et maintenance (DTNM) :
Tel : 041-40-62-17 fax 041-40-62-17
Direction hygiène et assainissement
(DHA) :
Tel 041-45-13-83 fax 041-29-96-06
Direction des moyens généraux (DMMG):
Tel : 041-29-96-09 fax  041-40-10-42
Direction de la protection
de l’environnement (DPE) :
Tel : 041-41-22-35 fax 041-36-73-26
Direction des affaires
économiques (DAE) :
Tel : 041-34-08-02 fax 041.34.83.34
Direction des finances :
Tel : 041-33-43-91 fax 041-33-20-99
Trésorier communal :
Tel : 041-33-15-23 fax 041-33-17-82
Direction des sports :
Tel : 041-29-61-71 fax 041-29-51-22
Direction de la culture :
Tel : 041-29-50-67 fax 041-29-50-67
Direction des affaires sociales (DAS) :
Tel : 041-36-59-66 fax 041-36-73-21
Direction électorale :
Tel : 041-40-07-04 fax 041-41-30-34
Direction de l’état civil :
Tel : 041-35-87-71 fax 041-35-87-74
Direction de la réglementation
générale (DRG/ABC) :
Tel 041-39-21-68 fax 041-39-21-68
Direction de l’urbanisme et de la
planification (DUP) :

Tel : 041-39-81-04 fax 041-39-81-04
Direction du personnel :
Tel 041-39-21-31 fax 041-39-21-31

LIGNES TÉLÉPHONIQUES
DES SECTEURS URBAINS:
El Amir : Tel 041-41-30-57

fax 041-41-27-30
Sidi El Houari : Tel 041-39-15-28

fax 041-39-89-40
Sidi El Bachir : Tel 041-40-52-24

fax 041-41-22-14
En Badr : Tel 041-36-64-55/

      041-36-65-42
Bouamama: Tel 041-31-16-58

fax 041-31-23-35
El Mokrani : Tel 041-34-89-09

fax 041-34-13-61
El Othmania: Tel 041-35-48-40

fax 041-34-59-92
El Hamri: Tel 041-34-66-76

fax 041-34-07-30
Ibn Sina: Tel 041-45-48-39

fax 041-45-23-88
El Makkari : Tel 041-45-42-53

fax 041-45-42-54
Es Seddikia: Tel 041-53-22-28

fax 041-53-16-37
El Menzah: Tel 041-43-17-38

fax 041-43-17-36

TRANSPORT AERIEN

Paris – Orly Sud-Oran
Samedi N° de vol Z1263
Départ : 07:45……… Arrivée : 09:05
Mercredi N° de vol Z1263
Départ : 08:15 ……… Arrivée : 09:05
Dimanche N° de vol Z1261
Départ : 08:45 ………. Arrivée 10:05
Vendredi N° de vol Z1261
Départ : 09:10 ……….. Arrivée : 10:30
Jeudi N° de vol Z1263
Départ : 09:30 ……….. Arrivée 10:50
Mar-mer et jeudi N° de vol Z1261
Départ : 15:00 ………… arrivée 16:20
Samedi N° de vol Z1261
Départ : 15:30…………. Arrivée 16:50
Lundi N° de vol Z1261
Départ : 16:00 ………… Arrivée 17:20

Oran – Paris – Orly sud
Samedi N° de vol Z1264
Départ : 10:10 ……….. Arrivée : 13:30
Mercredi N° de vol Z1264
Départ : 10:40 ……….. Arrivée 14:00
Jeudi N° de vol Z1264
Départ : 11:50 ……….. Arrivée : 15:10
Mar, mer, jeu, et vendredi N° de vol Z1262
Départ : 17:40 ……….. Arrivée : 21:00
Sam et dimanche N° de vol Z1262
Départ : 18:10 ……….. Arrivée : 21:30
Lundi N° de vol Z1262
Départ : 18:25 ……….. Arrivée : 21:45

Lille – Oran
Mardi N° de vol Z1811
Départ : 14:50 ……….. Arrivée : 16:20
Dimanche N° de vol Z1811
Départ : 15:40 ……….. Arrivée : 17:10

Oran – Lille
Mardi N° de vol Z1812
Départ : 10:20 ……….. Arrivée : 13:50
Dimanche N° de vol Z1812
Départ : 11:10 ……….. Arrivée : 14:40

Lyon – Oran
Mardi N° de vol Z1765
Départ : 08:15 ……….. Arrivée : 09:20
Jeudi N° de vol Z1765
Départ : 10:00 ……….. Arrivée : 11:05
Samedi N° de vol Z1765
Départ : 12:30 ……….. Arrivée : 13:35
Mardi N° de vol Z1765
Départ : 15:30 ……….. Arrivée : 16:35
Vendredi N° de vol Z1765
Départ : 15:35 ……….. Arrivée : 16:40
Oran – Lyon
Vendredi N° de vol Z1766
Départ : 11:30 ……….. Arrivée : 14:25
Jeudi N° de vol Z1766
Départ : 17:25 ……….. Arrivée : 20:20
Mardi N° de vol Z1766
Départ : 17:35 ……….. Arrivée : 20:30
Samedi N° de vol Z1766
Départ : 19:45 ……….. Arrivée : 22:40

Marseille – Oran
Jeudi N° de vol Z1711
Départ : 08:30 ……….. Arrivée : 09:10
Lun et vendredi N° de vol Z1711
Départ : 09:00 ……….. Arrivée : 09:40
Mardi N° de vol Z1711
Départ : 09:00 ……….. Arrivée : 09:40
Lundi N° de vol Z1711
Départ : 16:05 ……….. Arrivée : 16:45
Samedi N° de vol Z1711
Départ : 17:45 ……….. Arrivée : 18:25
Mercredi N° de vol Z1711
Départ : 17:45 ……….. Arrivée : 18:25
Oran – Marseille
Mardi N° de vol Z1712
Départ : 15:50 ……….. Arrivée : 18:25
Jeudi N° de vol Z1712
Départ : 16:45 ……….. Arrivée : 19:20
Lundi et vendredi N° de vol Z1712
Départ : 17:45 ……….. Arrivée : 20:20
Samedi N°Z1712
Départ : 19:25 ……….. Arrivée : 22:00
Mercredi N°Z1712
Départ : 19:25 ……….. Arrivée : 22:00

Mulhouse – Oran
Jeudi N°Z1785
Départ : 14:25 ……….. Arrivée : 15:45
Oran – Mulhouse
Jeudi N° Z1786
Départ : 10:10 ……….. Arrivée : 13:25

Toulouse – Oran
Mardi N° Z1755
Départ : 14:10 ……….. Arrivée : 14:45
Jeudi N° de vol Z1755
Départ : 15:45 ……….. Arrivée : 16:20
Samedi N° de vol Z1755
Départ : 18:05 ……….. Arrivée : 18:40
Oran – Toulouse
Mardi N° de vol Z1756
Départ : 10:40 ……….. Arrivée : 13:10
Jeudi N° de vol Z112
Départ : 12:10 ……….. Arrivée : 14:40
Samedi N° de vol Z1756
Départ : 14:35 ……….. Arrivée : 17:05

SERVICE GRANDES LIGNES :

Oran–Agha : Agha-Oran :
Départ à 06h25 départ à 06h25
Départ à 08h00 départ à 08h00

Départ à 12h30 départ à 12h30
Départ à 15h00 départ à 15h00
Arrivée à 11h29 arrivée à 11h29
Arrivée à 12h30 arrivée à 12h30
Arrivée à 17h39 arrivée à 17h39
Arrivée à 19h30 arrivée à 19h30

SERVICES RÉGIONAUX :
Oran–Béchar
Départ d’Oran à 20h30
Arrivée à Béchar à 05h46
Béchar–Oran :
Départ de Béchar à 20h00
Arrivée à oran 05h00
Oran–SBA :
Départ d’Oran à 17h00
Arrivée à SBA à 18h22
SBA-Oran :
Départ de SBA 05h40
Arrivée à Oran à 06h58

Oran–Maghnia :
Départ d’Oran à 07h30
Arrivée à Maghnia à 11h05
Départ d’Oran à 12h50
Arrivée à Maghnia à 16h22
Départ d’Oran à 16h00
Arrivée à Maghnia 19h42

Maghia–Oran :
Départ de Maghnia à 04h45
Arrivée à Oran à 08h09
Départ de Maghnia à 08h50
Arrivée à Oran à 12h22
Départ de Maghnia à 14h05
Arrivée à Oran 17h

Oran–Chlef :
Départ d’Oran à 16h15
Arrivée à Chlef à 18h22

Chlef–Oran :
Départ de Chlef à 06h50
Arrivée à Oran 09h11

Oran–Relizane :
Départ d’Oran à 17h15
Arrivée à Relizane à 18h47
Relizane–Oran :
Départ de Relizane  à 05h25
Arrivée à Oran à 07h17

Oran–Témouchent – Beni Saf :
Départ d’Oran à 08h10
Arrivée à Beni Saf à 09h40
Départ d’Oran à 17h02
Arrivée à Beni Saf à 18h32

Beni Saf – Témouchent - Oran :
Départ de Beni Saf à 05h40
Arrivée à Oran à 07h14
Départ de Beni Saf à 14h30
Arrivée à Oran à 16h05

SERVICE BANLIEUE
Oran–Oued Tlélat :
Départ d’Oran à 08h15
Départ d’Oran à 09h30
Départ d’Oran à 13h20
Départ d’Oran à 19h15
Arrivée à Oued Tlélat à 08h36
Arrivée à Oued Tlélat à 09h51
Arrivée à Oued Tlélat à 13h41
Arrivée à Oued Tlélat à 19h36

Oued Tlélat–Oran :
Départ à Oued Tlélat à 08h50
Départ à Oued Tlélat à 10h00
Départ à Oued Tlélat à 13h50
Départ à Oued Tlélat à 19h45
Arrivée à Oran à 09h15
Arrivée à Oran à 10h25
Arrivée à Oran à 10h25
Arrivée à Oran à 14h15
Arrivée à Oran à 20h10

Utiles
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Allemagne

Löw ferme "définitivement

la porte" à Mesut Özil

Joachim Löw, le sélectionneur
de l'Allemagne, a fait savoir que
Mesut Özil ne retrouverait plus
la Nationalmannschaft. L'été
aura été destructeur pour Mesut
Özil, qui clos un riche chapitre
d'une façon définitive. Entre le
milieu offensif et la sélection al-
lemande, les liens semblent ef-
fectivement rompus. Et si Özil,
qui avait fait part de son souhait
de prendre sa retraite interna-
tionale, souhaitait revenir sur
son choix, il ne semble désor-
mais plus le bienvenu en équi-
pe d'Allemagne.
Mercredi soir, Joachim Löw, le
sélectionneur de l'Allemagne, a
en effet évoqué ce dossier brû-
lant outre-Rhin, lors de la confé-
rence de presse de veille de
match, alors que son équipe
sera confrontée aux Bleus cham-
pions du monde ce jeudi soir
dans le cadre de la Ligue des
Nations.
Et les propos du technicien al-
lemand, relayés ce jeudi par
L'Equipe, ne laissent plus
d'ouverture : "Pour Mesut, la por-
te est définitivement fermée. Il a
fait part de ne plus vouloir jouer
en sélection. Il n'a jamais répon-
du à mes nombreux messages
et jamais il ne m'a dit en tête à
tête qu'il arrêtait" . Ce point de
non retour fait suite à la prise de
position, elle aussi très claire,
du joueur cet été après le traite-
ment qu'il estime avoir subis.
Très critiqué suite à une photo
aux côtés du dirigeant turc Re-

cep Tayyip Erdogan après la cri-
se sportive de la sélection fai-
sant suite à l'élimination au pre-
mier tour de la Coupe du mon-
de, Mesüt Özil avait pris sa re-
traite internationale en expli-
quant les raisons de sa déci-
sion soudaine. "C’est avec le
coeur lourd et après avoir beau-
coup réfléchi aux récents événe-
ments que j’ai décidé que je ne
jouerai plus avec l’Allemagne au
niveau international tant que je
ressentirai ce racisme et ce
manque de respect. (...) Le trai-
tement que j’ai reçu de la part
de la fédération ne me donne
plus envie de porter le maillot
allemand" , avait alors déclaré
le meneur de jeu dans une let-
tre ouverte.  "Je ne serai plus le

bouc émissaire du président
Reinhard Grindel à cause de
son incompétence et de son in-
capacité à faire son job correc-
tement. Je sais qu’il ne voulait
plus de moi dans l’équipe après
la polémique liée à la photo.
Mais Joachim Löw et Oliver Bie-
rhoff ont plaidé en ma faveur.
(…) Je ne suis toujours pas ac-
cepté dans cette société. Je
suis traité différemment des
autres. Est-ce parce que je suis
Turc ? Est-ce parce que je suis
musulman ?", avait également
écrit Mesut Özil. Après de multi-
ples grandes compétitions in-
ternationales, dont les Coupes
du monde 2010 et 2014, et le
sacre mondial cette même an-
née, l'histoire se termine.

Le sélectionneur croate regrette

ses propos sur Ronaldo

Zlatko Dalic, le sélectionneur
croate, avait sévèrement tancé
le jeu de Cristiano Ronaldo
avant de revenir sur ses décla-
rations. Lors d'un entretien fleu-
ve avec Sportske novosti il ya
quelques jours, Zlatko Dalic, le
sélectionneur croate, avait dé-
zingué Cristiano Ronaldo. Le
Portugais n'était pas du dépla-
cement à Monte-Carlo pour as-
sister au tirage de la phase de
poules de la Ligue des cham-
pions, conscient qu'il n'allait pas
recevoir le prix récompensant le
meilleur joueur UEFA de la sai-
son 2017/18, et s'attirant ainsi
l'ire de Dalic : "Ronaldo n'était
pas présent lors de la cérémo-
nie de l'UEFA et ces commen-
taires à porpos de la victoire de
Luka... Cela ne vaut même pas
la peine que j'en parle ! C'est
quelqu'un d'égoïste et je ne vou-
drais jamais de ce joueur dans
mon équipe (...) C'est le genre
de joueur à se dire : 'Pas grave
si on perd, tant que je peux met-
tre mon but'", avait notamment
tonné Dalic, qui regrette
aujourd'hui la véhémence de
ses propos. "Je regrette cela.
Cela faisait partie de ma répon-

se à la question sur l'absence
de Ronaldo à la cérémonie de
l'UEFA et concernant aussi la
victoire de Modric. J'avais dit qu'il
était égoiste et que je n'aimais
pas ce genre de joueurs. Je ne
voulais diren dire de négatif, je
suis désolé. Il n'y avait rien de
personne, mais mes propos
étaient mal présentés. Person-
nellement, j'ai voté pour Modric
en un et Ronaldo en deux. Luka
le méritait, en tant que meilleur

joueur de la Coupe du monde,
finaliste du tournoi et aussi
champion d'Europe en club", a
clarifié Dalic en conférence de
presse alors que la Croatie
s'apprête à défier... le Portugal
en amical.  Personne n'a autant
gagné cette saison. Oui, Ronal-
do est l'un des meilleurs
joueurs de tous les temps, mais
cette année, Modric était
meilleur que lui", a encore ana-
lysé le tacticien croate.

Liverpool

Lallana devrait être de

retour pour le PSG en C1

Blessé, le milieu des Reds
sera disponible contre Paris
dans deux semaines à Anfield
pour la Ligue des champions.
Forfait sur blessure pour les
rencontres de l'Angleterre con-
tre l'Espagne en Ligue des
nations, samedi à Wembley,
et face à la Suisse, mardi en
amical, Adam Lallana ne de-
vrait pas avoir de difficultés à
être aligné face au PSG en Li-
gue des champions Le milieu
offensif des Reds souffre d'un
petit souci à l'aine qui ne de-
vrait l'éloigner des terrains
que "peu de temps", selon
des dire du joueur rapportés
par le site des Reds. Lallana
confie d'ailleurs sur le même
canal qu'il sera "disponible
pour la Ligue des champions
en septembre" contre le PSG
(le 18 à Anfield).
À noter que depuis l'entame

de la campagne, l'internatio-
nal anglais de 30 an a été très
peu sollicité par le staff des
Reds. Pour les matches à ve-
nir (contre l'Espagne et la Suis-
se), on se souvient que Ga-
reth Southgate avait fait con-
fiance à une grande majorité
de joueurs présents en Rus-
sie lors de la dernière Coupe
du Monde. Quatre éléments
faisaient néanmoins leur ap-
parition par rapport aux 23
mondialistes. Luke Shaw
(Manchester United) Joe Go-
mez (Liverpool), James
Tarkowski (Burnley)  et donc
Adam Lallana. Le milieu inter-
national anglais (34 capes
avec les Trois Lions) s'était
ensuite blessé lors de la pre-
mière séance d'entraînement
de la sélection et était retour-
né à Liverpool pour passer des
examens complémentaires.

Steve McManaman

 "Si je devais choisir un

joueur pour le Real Madrid,

je prendrais Mbappé"

L'Anglais Steve McManaman,
ancien de la Maison Blanche,
estime que Kylian Mbappé
serait une recrue parfaite pour
le Real. Si David Beckham ou
Michael Owen ont garni les
rangs du Real Madrid, Steve
McManaman leur avait montré
la voie. Sans laisser une trace
impérissable, cet ancien mi-
lieu de terrain anglais a fait un
passage notable au sein de
la Maison Blanche entre 1999
et 2003. C'est donc avec un
regard avisé sur son ancien
club que l'Anglais a balayé l'ac-
tualité. Interrogé par Goal In-
donésie , McManaman a no-
tamment livré son opinion sur
le départ de Cristiano Ronal-
do à la Juventus.  "Je pense
que la Ligue des Champions
est toujours difficile. Mais le
fait que Cristiano ne soit plus
là ne réduit pas forcément les
chances de Madrid. C'est une
équipe très forte, car ils ont pu
gagner la Ligue des Cham-
pions trois fois de suite. Ils ont
une équipe fantastique. Vous
ne pouvez pas dire que Madrid
a remporté trois titres en Li-
gue des Champions d'affilée
juste grâce à Cristiano. Il sera
très difficile de garder ce titre,
mais Madrid a autant de chan-
ces que les autres". Malgré ce
discours policé, l'ancien mi-
lieu classieux peine encore à
vraiment jauger le niveau du
Real pour cette saison. "Je ne
peux pas prédire quel niveau
atteindra Madrid la saison
prochaine Ligue des Cham-
pions. Si vous regardez bien il
y a eu quelques contradictions
en Ligue des Champions, il y
a toujours un moment où on a
l'impression qu'ils seront éli-

minés plus tôt. Ils avaient per-
du contre Wolfsburg, mais
aussi face à la Juventus et le
Bayern Munich la saison der-
nière (à domicile, ndlr), mais
à la fin ils s'en s'ont sortis. Il
faut attendre et voir ce qui se
passera". Malgré cela qui peut
remplacer CR7 sur le plan sta-
tistique, et même médiatique
? Pour McManaman, le Real
Madrid a des armes en ma-
gasin, déjà. "Il semblerait des
joueurs comme Gareth Bale
et Karim Benzema aient un
rôle plus important que la sai-
son précédente. Je pense que
Bale semble prêt à devenir un
leader dans le système offen-
sif. La pression sera beau-
coup plus grande, mais la si-
tuation peut se produire aussi
pour Benzema, Marco Asen-
sio, ou même Mariano". Alors
que la presse espagnole a
cité Neymar, Kylian Mbappé ou
Eden Hazard parmi les re-
crues extérieures les plus pri-
sées, McManaman ne cache
pas son coup de cœur pour le
prodige français, sacré cham-
pion du monde cet été avec les
Bleus. "Neymar ? Si Neymar
vient, la situation sera difficile.
Parce qu'il avait déjà joué pour
le Barça, mais je sais que Flo-
rentino [Perez] le désir... Mais
quand vous avez besoin d'une
star fiable pour les dix prochai-
nes années, je pense que
vous devez acheter un joueur
comme [Kylian] Mbappé. Il a
tout juste 19 ans et est sus-
ceptible de devenir une su-
perstar. Si je dois choisir, je
choisirai l'avenir, alors je dirai
Mbappé".  Le numéro 7 du
Paris Saint-Germain n'a pas
fini de faire tourner des têtes.
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R
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CAN de Karaté-Do

Prestation historique des Algériens à Kigali

Lors de la 17e édition du Cham-
pionnat d’Afrique de karaté qui s’est
clôturée hier à Kigali (Rwanda), l’Al-
gérie a terminé à la deuxième pla-
ce sur 25 nations. La première pla-
ce est revenue à l’Egypte qui était
présente en force dans les deux
catégories, juniors et seniors filles.
En effet, grâce aux 15 médailles (7
en or, 1 en argent et 7 en bronze), le
karaté algérien a frappé un grand
coup en réalisant le meilleur résul-
tat dans l’histoire de la participation
algérienne au Championnat d’Afri-
que de karaté-do. Cette consécra-
tion intervient après les deux mé-
dailles remportées par Hocine
Daikhi (or) et Walid Bouabaoub
(bronze) au cours des derniers Jeux

Méditerranéens de Tarragone
2018. Encore une fois, l’élite natio-
nale de karaté qui a traversé des
moments difficiles, est en train de
se distinguer sans bénéficier de
conditions de préparation dignes
de ce nom par rapport à ses adver-
saires égyptiens et autres. «Je re-
mercie du fond du cœur les sélec-
tions nationales de karaté-do qui
se sont bien défendues lors du
Championnat d’Afrique, en réali-
sant le meilleur résultat dans l’his-
toire de la participation algérienne
au Championnat d’Afrique. Je ne
répéterai jamais assez que cet ex-
ploit est le couronnement d’un
énorme sacrifice et grâce à la sé-
rénité qui règne au sein de toutes

les directions de la Fédération al-
gérienne de karaté. Cette excellen-
te prestation a permis au karaté al-
gérien de retrouver sa place dans
le concert africain. A Kigali, tous les
meilleurs karatékas étaient pré-
sents, vu que l’enjeu était d’engran-
ger des points dans l’optique de
décrocher une qualification pour les
Jeux olympiques de Tokyo. A l’issue
de cette compétition continentale,
on va se pencher sur la préparation
des JO-2020. Pour ce faire, il faut
mettre tous les moyens à la dispo-
sition de nos élites capables de s’il-
lustrer aux prochaines Olympia-
des», nous a dit hier le président
de la Fédération algérienne de ka-
raté, Slimane Mesdoui.

Handi-judo/Après le forfait de l’Algérie au Mondial

Les athlètes dans l'expectative

L’équipe de judo était en revanche
à la recherche de sparring-partners,
un moyen considérable pour la pro-
gression de l’athlète, lequel ne
semble point suivre l’évolution.
Combien de disciplines se sont
abstenues de se déplacer à de
grandes compétitions internationa-
les en raison de ce nerf de la guer-
re qui fait souvent et cruellement
défaut. Pour cette jeune formation
de judokas paralympiques qui n’ont
que leur sport préféré à défendre,
des ingrédients ont fait que la pré-
paration était à la hauteur de l’évè-
nement. Pour certains acteurs, «le
judo qui se trouve au creux de la
vague en termes d’infrastructures
de formation et de développement
sera absent de la Coupe du monde
2018 de cette discipline prévue du
6 au 13 septembre à Atyraou (Ka-
zakhstan) et dont les points seront
comptés pour la qualification aux
Jeux Paralympiques de Tokyo en
2020». Avec cette défaillance pour
raison de finances, il vient de rater
le train des réformes introduites à
l’échelle internationale. Il fonction-
ne selon le modèle ancien, avec un
calendrier national sans évolution
qui a tourné le dos à la formation.
Combien sont-elles, ces compéti-
tions officielles ratées en raison de
l’absence de ressources financiè-
res ? Nombreuses, assurément. Le
sous-développement technique
gagne aujourd’hui du terrain, il est

indispensable de tout revoir avec
un plan de redressement et de dé-
veloppement des plus adéquats
pour le remettre à la tutelle. Ne ca-
chant pas sa déception, le coach
national a déclaré que les chan-
ces de qualification des judokas al-
gériens se voient ainsi «sensible-
ment diminuées» à la rencontre de
Tokyo, ajoutant que les athlètes
sont abattus et déboussolés ; ils
n’ont plus le moral pour continuer
à s’entraîner. Mettre des aspects
sur les rails, une équation plausi-
ble, avec la mise en place des éco-
les qui ont permis à cette pratique
sportive de rehausser son presti-
ge sur le plan continental, puis en
définitive, rien. Faut-il avec tout ça
passer par une refonte du mouve-
ment sportif national, comme cela
se faisait dans le passé ? Il ne se-
rait pas la peine dans ce cas-là,
sachant que des turbulences finan-
cières peuvent ressurgir. Dans tou-
tes les nations du monde, la refon-
te est dictée par l’enseignement
des sports de base, lesquels sont
devenus un passage obligé. Dans
la discipline du judo, c’est un peu
le même refrain, un ex-entraîneur
national a estimé que «le judo avait
fait le plein dans les grandes com-
pétitions ; malheureusement, il
n’arrive plus à se prendre en char-
ge, ses meilleurs accords avec
tous les pays ont été supprimés».
Il faut préciser que les salles de

judo appartiennent également au
judo paralympiques, ce sont les
mêmes installations sauf que les
horaires diffèrent. Il faut se souve-
nir de l’expert Japonais en judo Hi-
toshi Kubo venu réformer cette pra-
tique, lequel n’avait pas trouvé as-
sez de salles de judo, et que pour
lui, les judokas algériens utilisent
trop la force dans le combat pour
compenser le manque d’entraîne-
ment. La technique et la tactique
priment. «Je suis aussi agréable-
ment surpris par le potentiel exis-
tant d’enfants et de jeunes qui re-
cèlent énormément de qualités na-
turelles. Les jeunes algériens sont
des battants. Ils ont énormément
d’énergie que l’on doit cependant
canaliser et rentabiliser positive-
ment. La meilleure approche pour
réussir est celle de débuter l’ensei-
gnement au niveau des enfants
d’âge scolaire ; cela dit, passer par
une refonte profonde». Ce dernier
avait même visité les séances d’en-
traînement des paralympiques judo-
kas et est resté émerveillé par la valeur
de leur niveau : «Il n’y a aucune diffé-
rence entre les deux formations na-
tionales». Ce sont effectivement des
propos qui font honneur à nos ath-
lètes qui se retrouvent par la suite
confrontés à des carences inhabi-
tuelles, comme celles du manque
d’argent, surtout lorsqu’il s’agit d’al-
ler représenter notre pays dans des
compétitions mondiales…

Boxe anglaise/Champion d’Algérie des 52 kg (cadets)

Akli Louni vise le titre mondial

Si les jeunes de son âge préfèrent taper
sur la balle ronde, Akli Louni, un adoles-
cent de 15 ans, est déjà champion d'Al-
gérie de boxe anglaise dans sa catégo-
rie. Il a débuté sa carrière sportive alors
qu'il n'avait que huit ans.
«Quand je passais devant la salle de boxe
sise au domaine Amirouche, je voulais y
pénétrer mais je n'avais pas encore l'auto-
risation», confiera-t-il lors d'une réception
où il a été honoré par le comité de son
village Bou-Ighzer à la périphérie du chef-
lieu communal de Fikat. Ce jeune boxeur,
selon un membre de sa famille, a tou-
jours été encouragé par ses parents qui
ont néanmoins exigé de lui de bons ré-
sultats scolaires.

«Il réussit aussi bien sur le plan sportif
que scolaire. Il a obtenu son BEM haut la
main.
En tout cas, il a un bel avenir devant lui»,
dira son entraîneur qui le qualifie de dis-
cipliné et bien éduqué. Dernièrement, en
participant au championnat d'Algérie
avec l'équipe nationale, le jeune boxeur
en herbe fut sacré champion d'Algérie
dans la catégorie cadets (52 kilos) et juste
après il remporta la coupe d'Algérie à Tizi-
Ouzou dans la catégorie des 55 kilos.
Actuellement, il est en deuxième année
cadet.
Prochainement, le champion du monde
de Bou-Ighzer participera au champion-
nat du monde qui se jouera au Maroc.

«C'est un autre défi que je vais essayer
de relever.
C'est mon objectif principal. Monter enco-
re une fois sur le podium m'ouvrira
d'autres horizons», assure-t-il. Il ajoutera
: «Nous n'avons pas les moyens néces-
saires pour des compétitions de haut ni-
veau.
Nous n'avons même pas une salle de
sports digne de ce nom. Il faudrait que
les autorités de notre commune pensent
aux sportifs.
Ces derniers sont des ambassadeurs du
pays», dira-t-il.
«Je remercie mes parents qui m'encou-
ragent toujours à pratiquer ce sport sur-
tout que les résultats sont là. Je dirai aussi

merci au comité de mon village qui me
soutient à chaque fois que je me déplace
pour un combat», poursuivra le champion.
Dans son village, tout le monde l'estime
et lui souhaite d'autres consécrations.
«C'est quelqu'un de sérieux et d'appliqué.
Je l'admire beaucoup.
C’est un exemple à suivre», nous décla-
rera l'un de ses camarades de classe.
En attendant de faire encore une fois hon-
neur à son village et sa commune, le jeu-
ne Akli se prépare activement consa-
crant ses vacances scolaires au défi
qui l 'attend dans quelques mois en
allant disputer ce championnat du mon-
de qu'il a tant souhaité depuis son enfan-
ce.

Triathlon

Une discipline délaissée

La fédération est orchestrée par Salah Ouanès, un mor-
du de la discipline, lequel a traversé une mauvaise pas-
se.
Malgré l’absence du nerf de la guerre, elle est et sera
aussi présente à toutes les manifestations continenta-
les et internationales, mais avec quels moyens ? La
structure fédérale créée à peine deux années et demi de
cela, composée d’anciens athlètes de dirigeants com-
pétents, dont la majorité constitue des éléments clefs du
mouvement sportif national ; malgré cela, rien ne pous-
se à l’optimisme.
Cela dit, l’actuel président a continué de la gérer avec
ses propres moyens, il en a fait même trop, puisque sa
villa était devenue le siège de la FATRI, qui est utilisée
par l’instance fédérale à plein temps.
Cette information a été confirmée par d’autres acteurs
de cette pratique sportive. S’agissant de sa subvention,
elle ne la perçoit que lorsqu’il y a un départ pour une
compétition officielle.
Par-dessus le marché, les responsables avaient deman-
dé au président de créer des ligues pour obtenir l’aval
des pouvoirs publics afin de bénéficier de subventions ;
des dossiers pour cela ont été déposés mais aucune
réponse de la part de la tutelle.
L’absurdité : ces derniers refusent à la discipline d’être
présente à des séances de travail. Comment dans ce
cas continuer de développer ce sport sans considéra-
tion et encore moins de financement. Interrogé sur son
avenir et sur celui du triathlon en Algérie, le président
avait rétorqué : «Le futur de cette pratique est lié à la
considération et à la contribution des pouvoirs publics ;
quant à mon avenir, je continuerai à gérer le triathlon
jusqu’aux Jeux Olympiques de Tokyo avec la ferme con-
viction de voir des athlètes progresser, et pourquoi pas,
représenter dignement l’Algérie au triathlon ; ensuite je
laisserai le relais à d’autres.
Tant qu’il y aura des gens qui s’en donneront à cœur joie
de le gérer, il sera toujours présent ; l’inverse le fera
rétrograder».
Pour rappel, le triathlon est un sport qui combine une
épreuve de course à pied suivie d’une épreuve de nata-
tion et enfin d’une autre en cyclisme. Les distances va-
rient en fonction des épreuves. Il est constitué de trois
épreuves d’endurance enchaînées : natation, cyclisme
et course à pied.
Sa forme moderne apparaît aux États-Unis en 1974 et
se développe depuis à travers le monde. Se pratiquant
sur des distances de très courtes à très longues, le triath-
lon devient discipline olympique en l’an 2000 aux Jeux
olympiques de Sydney en Australie sur la distance «M»
(anciennement «CD») – soit 1 500 mètres de natation,
40 kilomètres de vélo et 10 kilomètres de course à pied.
Il est géré et structuré au niveau mondial par la Fédéra-
tion internationale de triathlon (ITU) et un ensemble de
fédérations continentales et nationales.
Le triathlon moderne est un sport créé selon une prati-
que mixte où les pratiquants et pratiquantes portent le
nom invariant en genre de : triathlète N° 1. Plusieurs
sports dérivés naissent à la suite de son développe-
ment, tels le duathlon, l’aquathlon ou encore le para-
triathlon.
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«True Lies» est diffusé ce
soir sur TCM Cinéma. L'oc
casion de revenir sur la

genèse de cette comédie d'ac-
tion culte réalisée par James
Cameron et emmenée par Ar-
nold Schwarzenegger.De quoi ça
parle ? Comment un agent se-
cret va reconquérir sa femme qui
ignore tout des activités secrè-
tes de son époux et le trouve bien
fade en Monsieur-tout-le-mon-
de...  Sortie fin 1991, la comédie
La Totale ! de Claude Zidi avait
fait 1 639 813 entrées et était de-
venue le troisième succès fran-
çais de l'année, après Tous les
matins du monde et Une épo-
que formidable.... La raison qui
a poussé les studios américains
à en faire un remake ne provient
toutefois pas de cette réussite
commerciale... Explications.
Quelques mois après la sortie
de La Totale !, Claude Zidi avait
fait sous-titrer des cassettes en
anglais lors de son passage à
l'American Film Market de Los
Angeles et l'une d'entre elles a
abouti chez le beau-frère d'un
certain Arnold Schwarzenegger,
qu'il s'est empressé d'appeler
pour lui parler de ce film français.
Le futur gouverneur de Califor-
nie s'est alors dit qu'il tenait là
une bonne idée de remake,
même si le travail d'adaptation
allait être conséquent compte
tenu du fait que True Lies devait
comprendre beaucoup d'action

(contrairement à La Totale !). Il
sollicita, dans cette optique, Ja-
mes Cameron (qu'il connaissait
bien pour avoir travaillé avec lui
sur les deux Terminator), lequel
venait de voir son projet Spider-
man tomber à l'eau.  Le cinéaste
commença donc à écrire le scé-
nario, avec pour idée non pas de
copier La Totale ! mais d'en re-
transcrire l'esprit (à ce titre, une
grande partie de True Lies est in-
ventée). Claude Zidi a alors ven-
du les droits du remake à la so-
ciété de James Cameron pour un
dollar symbolique, tout en obte-
nant un intéressement aux recet-
tes. Lors de sa sortie, True Lies a
été un gros carton en salles : le
film a réalisé plus de 365 mil-
lions de dollars de recettes dans
le monde, rattrapant bien l'échec
de Last Action Hero (137 millions)
sorti un an auparavant. Il s'agit

True Lies sur TCM Cinéma

Comment Schwarzy et James

Cameron ont-il eu l'idée d'adapter

La Totale de Claude Zidi ?

Martyrs: Mélancolie du chaos

France, début des années
70. Lucie, une petite fille
de dix ans, disparue quel-

ques mois plus tôt, est retrou-
vée errant sur la route. Son corps
maltraité ne porte aucune trace
d'agression sexuelle. Les rai-
sons de son enlèvement restent
mystérieuses. Traumatisée,
mutique, elle est placée dans un
hôpital où elle se lie d'amitié avec
Anna, une fille de son âge.  15
ans plus tard. On sonne à la por-
te d'une famille ordinaire. Le père
ouvre et se retrouve face à Lucie,
armée d'un fusil de chasse. Per-
suadée d'avoir retrouvé ses
bourreaux, elle tire.  Martyrs a dix
ans. Lorsqu'il est sorti, en sep-
tembre 2008, beaucoup avaient
le sentiment que c'était un film
qui allait compter. Dix ans ont
passé et le film de Pascal Lau-
gier compte parmi les films de
genre les plus marquants du ci-
néma français. Au delà de son
extrême violence, son jusqu'au-
boutisme, sa densité et sa char-
ge émotionnelle sont restés
dans les mémoires de ceux qui
ont saisi les intentions de son
réalisateur et l'énergie organique
de son désespoir. Dans son
ouvrage Martyrs de Pascal Lau-
gier : Mélancolie du chaos, paru
aux éditions Rouge Profond, Fré-
déric Astruc propose de replon-
ger dans le film en deux temps.
D'abord, une analyse où il livre
sa compréhension de l'oeuvre,
son interprétation, sa vision en
examinant différents motifs qui

traversent Martyrs : le rapport au
genre, la mise en scène. Cette
première partie est intéressante
en ce qu'elle d'articule entre la
théorie - un travail de recherche
très documenté - et le rapport très
subjectif qu'entretient l'auteur
avec l'oeuvre qu'il entend com-
menter. Ensuite, un grand entre-
tien avec le cinéaste, où Pascal
Laugier se souvient en cascades
de la genèse de Martyrs, de l'ac-
couchement du film dans la dou-
leur, parle de ses influences,
décrit sa manière de faire du ci-
néma et d'envisager le cinéma.
Il revient aussi sur son travail
avec Benoît Lestang - qui s'est
suicidé quelques mois après le
tournage du film -, à qui il rend
hommage et qui a conçu les
maquillages incroyablement
réalistes du film, sur sa collabo-
ration avec une documentaliste
au sujet de la figure du martyr.  «
C'est intéressant parce que les
choses qui apparaissent a pos-
teriori comme les fondements
mêmes du film ne sont pas tou-
jours pensées à l'avance », indi-
que-t-il au fil de la discussion,
de laquelle émerge presque par
accident l'idée de mélancolie.
Une idée dont s'empare Frédé-
ric Astruc pour formuler l'hypothè-
se qui vient conclure son livre : «
Et si (...) "mélancolie" était le "Ro-
sebud" du cinéaste, ce qui sous-
tend son oeuvre et ce film, Mar-
tyrs ? » L'ouvrage de Frédéric
Astruc est à mettre entre toutes
les mains.

même, au jour d'aujourd'hui, du
quatrième plus gros succès d'Ar-
nold Schwarzenegger derrière
Terminator 2, Terminator Genisys
et Terminator 3. Un projet de sui-
te avait également été lancé et
prévu pour 2002, mais les cho-
ses ne se sont finalement pas
faites du fait des attentats de
2001 ("En cette époque, le terro-
risme n'est juste plus drôle dé-
sormais", avait dit James Came-
ron). Un pilote adapté de la co-
médie d'action est toutefois ac-
tuellement en cours d'écriture,
sous la supervision du scéna-
riste Marc Guggenheim (Arrow).
Enfin, notons aussi qu'en 2004,
Claude Zidi et James Cameron
ont été condamnés par la Cour
d'appel de Paris pour contrefa-
çon de scénario dans une affai-
re les opposant au scénariste
français Lucien Lambert.

R ichard Madden est le
héros de "Bodyguard",
une nouvelle série de la

BBC qui vient de démarrer sur
des audiences records outre-
Manche. De quoi ça parle ? Que
vaut-elle ? David Budd, vétéran
de guerre aussi héroïque que vo-
latile, travaille désormais en tant
que spécialiste de la protection
pour le compte de la Metropoli-
tan Police Service de Londres.
Lorsqu'il est chargé de la protec-
tion de l'ambitieuse Julia Monta-
gue, Secrétaire d'Etat à l'intérieur,
dont il méprise profondément la
politique, Budd se retrouve par-
tagé entre son devoir et ses
croyances. Responsable de sa
sécurité, pourrait-il devenir sa
plus grande menace ? Elle a dé-
marré devant 6,8 millions d'an-
glais le dimanche 26 août sur
BBC One: la série Bodyguard est
devenue en l'espace de deux se-
maines le nouveau drama le plus
regardé en Grande-Bretagne en
2018. Un succès qui pourrait s'ex-
pliquer par la présence d'un an-
cien de Game Of Thrones, l'écos-
sais Richard Madden, ex-Robb
Stark, encore que sa précédente
série, Klondike, n'avait pas sou-
levé les foules. Plus probable-

ment, c'est la modernité de son
propos qui a attiré la curiosité et
l'efficacité folle du premier épiso-
de qui a achevé de convaincre les
indécis. A mi-chemin entre l'es-
pionnage façon Homeland, où les
enjeux politiques sont inexorable-
ment mêlés aux dangers immi-
nents, et le film culte des années
90 Bodyguard, avec qui elle par-
tage plus qu'un titre, un goût de la
romance interdite aussi, la série
s'inscrit parfaitement dans notre
époque paranoïaque et se révè-
le d'une intensité incroyable. La
première séquence suffocante
d'une vingtaine de minutes nous
entraîne au coeur de ce qui sem-
ble être une attaque terroriste im-
minente à bord d'un train. Une

Bodyguard

Que vaut la série avec Richard Madden

qui cartonne outre-Manche?

autre attaque d'ampleur vient
bouleverser un deuxième épiso-
de tout aussi fort, qui permet aux
deux personnages principaux de
se dévoiler davantage et de véri-
tablement se rencontrer. Le 3e
épisode, plus politique que les
précédents, explore les consé-
quences de ces attaques au sein
de l'état, et les manoeuvres qui
en découlent. Si Madden est ex-
cellent dans son rôle "d'agentle-
man" précis, malin et flegmatique
en apparence, Keeley Hawes, un
peu moins connue dans nos
contrées, offre une prestation
impeccable qui n'est pas sans
rappeler celle de Suranne Jones,
la star de l'autre thriller anglais
du moment Docteur Foster.

Crazy Rich Asians

Une suite en préparation

pour le succès surprise de l'été

Succès surprise de l'été au box-office américain, le long métrage "Crazy Rich Asians" devrait se voir doté d'une suite, actuellement en développement chez Warner. Avec un troisièmeweek-en consécutif en tête du box-office US et près de 111 millionsde dollars de recettes, Crazy Rich Asians et son "petit" budget de 30millions de billets verts est incontestablement le succès surprise decet été. C'est donc logiquement qu'une suite est actuellement endéveloppement chez Warner, ainsi que l'indique le site Deadline.Intitulée China Rich Girlfriend, cette suite, adaptation du deuxièmelivre de la trilogie signée Kevin Kwan, se déroulera deux ans aprèsles événements de Crazy Rich Asians. On y suivra notamment lepériple de Rachel et Nick en Chine pour trouver le père de la premiè-re nommée.
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Un panthéon virtuel pour faire revivre le

Musée national de Rio

A l’initiative d’étudiants en muséologie
brésiliens, les internautes publient
des photos des œuvres détruites par

le gigantesque incendie survenu dimanche
soir. Quatre jours après l’incendie qui a rava-
gé le Musée national de Rio de Janeiro, dé-
truisant « 200 ans d’histoire », selon les mots
du directeur adjoint du musée, Luiz Fernando
Dias Duarte, une reconstitution virtuelle du pa-
trimoine qu’il recelait est à l’œuvre. Comme le
raconte une étudiante au quotidien brésilien
O Globo, relayé par le site Slate, ce sont en
premier lieu les étudiants en muséologie
d’Unirio, l’université fédérale de l’Etat de Rio
de Janeiro, qui ont partagé des photos du lieu
et de ses collections, « parce que c’est tout ce
qu’il [leur] restait ». Des amis d’amis sont en-
trés dans la boucle et le mouvement a pris de
l’ampleur. Les étudiants d’Unirio ont donc déci-
dé d’appeler le public à envoyer ses photos par
mail, afin de créer un panthéon virtuel en l’hon-
neur de l’ancien palais impérial et des quelque
20 millions de pièces de valeur qu’il abritait. Ils
affirment avoir déjà reçu plus de 6 000 mails
contenant des photos et vidéos. L’initiative a reçu
le soutien du Laboratoire péruvien pour des ex-
périences innovantes en muséologie Museofi-
lia, qui a exprimé sa solidarité avec les Brési-
liens et appelé, sur sa page Facebook, à en-
voyer des images de la collection. Celles-ci «
contribueront au processus de reconstruction

et de récupération de sa valeur comme l’une
des institutions muséales les plus importan-
tes du continent et du monde », affirme le labo-
ratoire. De nombreuses photos des collections
sont aussi envoyées par des visiteurs sur Twit-
ter, une manière de ne pas oublier les trésors
partis en fumée. Mercredi 5 septembre, une
douzaine de pompiers brésiliens étaient tou-
jours mobilisés pour tenter d’éteindre les der-
niers foyers de l’incendie, qui s’est déclaré di-
manche et dont l’origine demeure pour l’ins-
tant inconnue. La plupart des spécialistes ont
qualifié ce drame de « tragédie annoncée »,
soulignant la négligence des pouvoirs publics
et le manque de fonds alloués à la mainte-
nance de l’édifice.

Un tremblement de terre est
survenu au nord du pays, qui
se remet à peine d’un typhon

meurtrier. Les efforts se poursuivaient
à un rythme accéléré vendredi pour
trouver des survivants parmi les per-
sonnes ensevelies sous des glisse-
ments de terrain dans le nord du Ja-
pon après un puissant séisme, dont
le bilan provisoire s’élève à 18 morts.
C’est le village d’Atsuma, niché dans
les montagnes verdoyantes de l’île
d’Hokkaido, qui a payé le plus lourd
tribut à la catastrophe, avec, aux pre-
mières heures vendredi, 14 décès.
Toute la nuit, les secouristes se sont
démenés à l’aide de pelleteuses et de
chiens en quête de souffle de vie, une
tâche compliquée par une série de ré-
pliques. "C’était épouvantable, la terre
a dévalé et j’ai cru que j’allais mourir",
a témoigné un habitant.  "De nombreu-
ses personnes sont encore enseve-

Séisme au Japon

Un nouveau bilan fait état de 18 morts,

les opérations de secours se poursuivent

lies sous la terre, nous travaillons sans
relâche mais les efforts de sauvetage
sont difficiles", a commenté un militai-
re des Forces d’autodéfense (SDF), in-
terrogé par la chaîne de télévision NHK
qui a fait état de 18 morts et 22 dispa-
rus. "Nous allons faire tout notre pos-
sible pour les trouver rapidement", a-t-
il ajouté.  Les images de télévision
montraient des chaussées éventrées,
des murs défoncés, des maisons va-
cillantes après ce tremblement de ter-
re de magnitude 6,6 survenu en pleine
nuit dans l’île septentrionale de Hok-
kaido, à 62 km au sud-est de la capita-
le régionale Sapporo.  Plus de 20 000
hommes étaient mobilisés pour parti-
ciper aux opérations et venir en aide
aux sinistrés, dont de nombreux atten-
daient patiemment devant supermar-
chés et stations-service pour faire des
provisions. Après une coupure de cou-
rant générale en raison de l’arrêt de

toutes les centrales de la région, l’élec-
tricité avait pu être rétablie vendredi
matin pour 1,3 million de foyers et
autres clients, soit 40% de la popula-
tion de l’île, selon la compagnie Hok-
kaido Electric. Près de 3 millions
avaient été plongés dans le noir dans
la foulée du séisme.  Les transports
revenaient progressivement à la nor-
male : un redémarrage des liaisons à
grande vitesse était prévu à la mi-jour-
née et l’aéroport de Sapporo accueillait
de nouveau des passagers après l’an-
nulation de l’ensemble des vols jeudi,
soit plus de 200. Le Japon est situé à
la jonction de quatre plaques tectoni-
ques et subit chaque année quelque
20% des séismes les plus forts re-
censés sur Terre.  Tout le monde gar-
de en mémoire le terrible tremble-
ment de terre et le tsunami du 11 mars
2011 qui ont tué plus de 18 500 per-
sonnes et provoqué la catastrophe
nucléaire de Fukushima.

Trumpy bear

L'ours en peluche

à l'effigie de Trump

Mèche blonde, cravate et drapeau
américain… Tout y est ! Une pu
blicité diffusée sur Fox News pro-

meut le Trumpy bear, un ours en peluche
à l'effigie du président des États-Unis. Une
peluche qui renferme le drapeau améri-
cain, dans lequel, comme y incite la pu-
blicité, on peut «s'enrouler chaudement
et confortablement». Le narrateur préci-
se que Trumpy bear est né un 14 juin, le
«Flag day» («jour du drapeau»), qui com-
mémore l'adoption du drapeau américain.
Modestement qualifié de «pièce de l'his-
toire américaine», l'ours Trumpy, que l'on
peut emmener partout, permet de fière-
ment démontrer son patriotisme. Alors
que Donald Trump connaît des temps agi-
tés, voici donc une drôle de manière de
promouvoir l'image du président. Avec
une vidéo qui frise les clichés. Un busi-
nessman, deux anciens soldats et un
joueur de golf (la passion du président
Trump) se succèdent pour déclarer leur
flamme à l'ours Trumpy. «Même les plus
durs aimeront Trumpy bear», précise la
publicité. Nul doute que le petit ours sau-
ra se montrer moins agressif que son
modèle. Prix du gadget: tout de même
deux paiements d'un peu moins de vingt
dollars. Un certificat d'authenticité est
délivré avec la peluche, sans doute pour
éviter les contrefaçons.

CANADA

Un ours noir sème la pagaille

dans le centre d'Ottawa

Les habitants d’Ottawa se sont réveillés jeudi en état de siège : la

police pourchassait un ours noir égaré qui semait la pagaille en

plein centre de la capitale canadienne, à deux pas du Parlement

fédéral.  Le plantigrade a été repéré dans la nuit au cœur du Marché

ByWard, quartier très touristique où se trouve notamment l’ambassa-

de des Etats-Unis, par des passants qui ont aussitôt averti les forces

de l’ordre. La police a cerné les alentours, à un jet de pierre de la

colline du Parlement, et a appelé les habitants à rester chez eux le

temps d’appréhender cet animal sauvage. Traqué, l’ours s’est ensuite

caché dans un petit parc, se réfugiant dans un arbre et, vers 9 heures,

il a été endormi par des gardes forestiers, selon des photos diffusées

par les médias locaux. « Les gardes forestiers de la capitale ont pu

administrer un sédatif à l’ours du Marché ByWard pour le sortir de la

ville », a tweeté la police d’Ottawa, notant que la circulation avait été

rouverte. Il s’agit du second incident de ce genre en 24 heures à Ot-

tawa, a noté la télévision publique CBC. Un autre ours noir avait déam-

bulé mercredi matin aux alentours de l’hôpital de Gatineau, banlieue

francophone de la capitale, avant de prendre la fuite vers la forêt.
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En opérant un retour sur "La ba-
taille d’Alger",  62 ans après sa
sortie en salle et son sacre su-
prême (Lion d’or) à Venise (Ita-
lie), le cinéaste Malek Bensmail
a sublimé l'oeuvre de Gillo Pon-
te Corvo dans son documentai-
re "La bataille d'Alger, un film
dans l'histoire". Projeté, mardi
soir aux journées cinématogra-
phique de Bejaia, le film, un do-
cumentaire de près de 120 mi-
nutes, a séduit, voire impres-
sionné avec un contenu riche,
une structuration fluide et une
approche pour le moins origina-
le, montrant que le cinéaste
Bensmail a été non seulement
bien inspiré de s'emparer de
l'oeuvre de Ponte Corvo, mais a
eu raison de le faire. Malek Bens-
mail n’a pas refait, en effet, une
copie de "la bataille d’Alger", ni
même emprunté ou collé des
séquences de ce film mythique
à son oeuvre. Il s’est tout bonne-
ment contenté, mais avec génie
d’en parler, de  narrer les condi-
tions de sa réalisation, notam-
ment dans le contexte politique
et militaire d’alors, a seulement
03 ans de l’indépendance du
pays et, surtout, sa résonnance
internationale. Le film "La ba-
taille d’Alger", étant devenu un
culte, étudié dans "les plus gran-
des officines militaires", y com-
pris au Pentagone, aux Etats
unis, où il a été utilisé comme
outil pédagogique pour com-

AVEC «LA BATAILLE D'ALGER, UN FILM DANS L'HISTOIRE»

Malik Bensmail sublime

l'oeuvre de Gillo Ponte Corvo

prendre et faire face aux guérillas
et résistances populaires dans
certains pays. Il a inspiré, à par-
tir de 1970, une foule de mouve-
ments révolutionnaires et natio-
nalistes, en Afrique, en Amérique
latine, en bute alors avec des
régimes fascisants, et ce jus-
qu’en Amérique du nord, avec le
mouvement des "Blacks pan-
thers" à New york, qui tous en
avaient fait leur "livre de chevet"...
A l’évidence, rien n’est affirmé
avec légèreté ou de façon ap-
proximative, Malek Bensmail,
ayant pris soin de donner la pa-
role, souvent de façon duelle aux
protagonistes, mais aussi en li-
vrant une documentation fournie
sur ses (ces) affirmations. Du

cinéma démonstratif en somme,
qui ne cède rien à l’a peu-près,
mais qui fait de "la dictature de
la vérité", selon l’expression de
la fille de Gillo ponte Corvo, ½
son crédo », celui là même, qui
a caractérisé l’esprit du tourna-
ge du film, originelle, et qui a valu
des tensions énormes entre les
deux coscénaristes, Yacef Saa-
di et Franco Salina, d’une part, et
yacef Saadi et Ponté corvo,
d’autre part. Un film sérieux, pas-
sionnant, sans prétention de re-
faire l’histoire, mais qui s’attache
à la dire, en braquant la caméra
sur le rôle et les ambiguïtés de
"La bataille d’Alger". L’oeuvre ori-
ginelle qui s’en trouve néan-
moins sublimé.

Rencontres cinématographiques de Bejaia

«Jusqu'à la nuit des temps»

ovationné

«Jusqu’à la fin des
temps», le long mé
trage de yasmina

Chouikh sorti en 2017 a
reçu, lundi soir, au 3eme
jour de la 16 édition des
journées cinématographi-
que de Bejaia une forte
ovation, le public ayant ap-
précié par-delà l’intrigue
originale de l’oevre, sa lé-
gèreté ses sarcasmes et
surtout son humour noir,
distillé sans retenu, dans un
espace (cimetière) pourtant
mortifère et inapproprié.
"L’humour est venu au fil
du tournage. Je n’ai pas
cherché à faire rire », dira
dans les débats, Yasmina
Chouikh, visiblement ravie
des réactions  suscitées par
certaines séquences cocas-
ses, puisées du génie po-
pulaire et qui manifeste-
ment ont bonifié le film en
lui donnant un plus de mor-
dant. L’histoire, en fait, un
drame sentimental, recèle,
en elle, quelque chose de
"Camusien", insupportable
dans sa trame, tissée entre
"la mort, l’amour et l’absur-
de". Et le rire, en a amoin-
dri ses dérives voire sa tris-
te charge émotionnelle
dans cet endroit qui empes-
te, la morbidité et l’ennui.
Ali, vieux célibataire de 70
ans, fossoyeur et gardien
de cimetière croise sur son
lieu de travail Djoher, venu
y accomplir "une ziara" et
se recueillir sur la tombe
de sa s£ur, morte dans
l’anonymat après avoir fui
le domicile conjugal et les
maltraitances subies. Veu-
ve de son état et désespé-
rée de la vie qui ne lui sou-
rit pas, elle attend patiem-
ment la mort dont elle est
certaine qu’elle est immi-
nente, ne manquant pas de
solliciter son nouvel ami,
d’ailleurs, de préparer ses
funérailles. Et c’est cette
entreprise funéraire que va
les réunir dans une relation
très complice et va les en-
trainer dans une spirale
amoureuse, peu libidineu-
se, certes, mais truffés de
déclarations, de gestes ten-
dres et d’affections, cou-
ronnés par quelques bati-
folages affriolants, à la pla-
ge au bord de l’eau. Seu-

lement, dans le cadre de
vie mortuaire et morbide
dans lequel ils évoluent, ils
ne trouvent pas le carbu-
rant nécessaire pour entre-
tenir leur flamme, accablé
de plus, par les pesanteurs
sociales et traditionnelle du
village qui les empêchent
de donner libre cours à leur
romance. Lorsqu’Ali la de-
mande au mariage, Djoher
refuse et s’y refuse, esti-
mant qu’une telle aventu-
re n’est plus de son Age et
sans vraiment l’avoir sou-
haité, elle provoque l’irré-
médiable. Humilié et dé-
sespéré, Ali, en effet, fuit sa
dulcinée et quitte le villa-
ge. Une chute terrible, choi-
si délibérément par Yasmi-
na chouikh pour montrer
l’absurdité de la vie et la
vacuité des rapports qui
peuvent se rater. Une tona-
lité malicieuse pour cro-
quer le malaise existentiel.

«Ali la chèvre et Ibrahim» d'El Bendary régale le public

Le film "Ali la chèvre et
Ibrahim" (2016), de
l’Egyptien Sherif El

Bendary, projeté aux jour-
nées cinématographique de
Bejaia, a régalé le public par
son intrigue empruntée sans
fard au théâtre  de l’absurde.
Projeté mercredi soir, le film,
une co-production franco-
égyptienne, est une farce to-
talement déjantée, à la fois
folle et burlesque, mais très
bavarde car portant un regard
décalé et sans concession
sur la société en générale et
égyptienne en particulier et
les misères existentielles qui
s’en cachent. El Bendary,
dans un style qui n’est pas
sans rappeler "les Rhinocé-
ros" d’Eugene Ionesco, la fi-
gure de proue du théâtre de l’absurde, y dres-
se, pour ce faire, un portrait de deux anti-
héros, Ali et Ibrahim, mis face à eux mê-
mes et à leur insoutenable existence, er-
rant sans le moindre repère au point de
perdre leur identité. La vie psychologi-
que ayant pris, chez eux, le pas sur la
réalité physique. Ali est un illuminé qui,
pour guérir d’un drame amoureux après la
chute de sa fiancée du haut d’un pont sur le
Nil, ne trouve pas mieux que d’adopter une
chevrette dont il s’éprend aussi passionné-
ment. Il mange, dort, sort et se promène avec
elle et va jusqu’à lui confier ses confiden-
ces et secrets, croyant intimement qu’elle

en sortir, et sur les conseils de leur guéris-
seur, ils entreprennent, accompagnés de
Nada, un voyage "thérapeutique" à travers
l’Egypte dont l’opportunité va entretenir pro-
fondément leur amitié. Mais au bout du pé-
riple, étalé entre le Caire, Alexandrie et le
Sinaï, le miracle n’a pas eu lieu. Ils sont
restés toujours prisonniers de leurs maux,
Voire pire, Ali qui a perdu Nada, lors d’une
altercation avec des voyous, a dû som-
brer dans une folie. Une comédie déliran-
te, dont chacun des fils résonnent à la fois
comme un plaidoyer pour la différence et un
réquisitoire contre les préjugés et les pesan-
teurs sociales.

l’entend, prenant pour preuve ses bêle-
ments. Au fond de lui même, il est quasi
convaincu qu’elle est la réincarnation de sa
fiancée, la considérant en conséquence
comme un être humain à part entière.
El le  est  sa douce et  i r remplaçable
"Nada". Sa mère, lasse de le voir "déri-
ver" décide alors de l’envoyer chez un
guérisseur où il croise, Ibrahim, un in-
génieur du son, souffrant d’acouphènes
chroniques, des parasites perçus dans
l’oreille, voire dans la tête, et qui en est per-
turbé au point de vouloir se donner la mort.
Leur point commun : ils sont la risée du quar-
tier et de leur entourage immédiat. Aussi pour
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Que sont les protéines

et qu’apportent-elles au régime alimentaire ?

Les protéines se trouvent dans cha
que cellule du corps humain et
sont essentielles au fonctionne
ment optimal de nombreux orga-

nes vitaux. Découvrez pourquoi les protéi-
nes sont si importantes dans notre régi-
me alimentaire. La consommation de pro-
téines est l’une des habitudes essentiel-
les du régime alimentaire pour prendre
soin de sa santé et de son poids. Cet im-
portant nutriment est l’une des principales
sources d’énergie pour le corps, respon-
sable du bon fonctionnement de nombreux
systèmes vitaux. En fait, les protéines sont
l’un des composants de base du bon fonc-
tionnement du métabolisme et de la for-
mation de la masse musculaire. En outre,
elles sont essentielles dans tout plan pour
perdre du poids, car elles aident à aug-
menter la dépense énergétique et à con-
trôler l’anxiété. La consommation des ali-
ments qui en contiennent apporte de nom-
breux bienfaits à tout régime alimentaire.
Cependant, les protéines ne doivent pas
être consommées de manière exagérée.
En effet, elles peuvent surcharger l’orga-
nisme et provoquer de nombreuses ma-
ladies. Qu’apportent les protéines à notre
régime alimentaire ? Pourquoi sont-elles
si importantes dans notre alimentation ?
Étant donné que la consommation des
protéines s’est beaucoup développée de-
puis un certain temps, nous allons
aujourd’hui résoudre ces questions dans
cet article. Nous aborderons aussi en dé-
tail quel est le rôle des protéines dans le
régime alimentaire.

QUE SONT LES PROTÉINES ?
Les protéines sont de longues chaînes
d’acides aminés, elles-mêmes compo-
sées de molécules de carbone, d’oxygè-
ne, d’hydrogène et d’azote. Elles consti-
tuent en moyenne 20% de l’organisme
humain. Par ailleurs, elles sont détermi-
nantes pour la croissance des enfants et
la santé des adultes. Le mot « protéine »
vient du grec « protos », ce qui signifie en
premier lieu, parce que c’est un compo-
sant de base du corps. Les protéines se
trouvent principalement dans les produits
d’origine animale et les légumineuses,
bien que l’on en trouve également dans
les céréales et les légumes.

CLASSIFICATION DES PROTÉINES
EN FONCTION DE LEUR VALEUR
BIOLOGIQUE
Les protéines sont des macromolécules
qui, avec les glucides et les graisses, re-
présentent les principaux nutriments pour
le bon fonctionnement de notre corps. El-
les sont composées d’acides aminés,
dont certains sont considérés comme «
essentiels » car l’organisme ne peut pas
les produire par lui-même. Selon leur con-
tribution et leur assimilation dans le corps,
nous pouvons classer les sources de pro-
téines en fonction de leur différentes va-
leurs biologiques. Ainsi, les protéines qui
contiennent les acides aminés essentiels
sont considérées comme étant de haute
qualité. Pour classifier les protéines, nous
pouvons les diviser en fonction de leur
contribution à travers les aliments, en sui-
vant cet ordre :
Élevé : correspondent aux protéines que
l’on retrouve dans les aliments d’origine
animale (viandes, œufs, poissons, etc.)
Moyenne : il s’agit des aliments dont font
parti les céréales, les légumineuses et les
noix.

Faible : ce groupe d’aliment est formé de
légumes, de tubercules et de fruits.
Remarque : les protéines végétales com-
binées de manière appropriée à un régi-
me alimentaire équilibré peuvent fournir
une qualité similaire aux protéines d’origi-
ne animales.

QU’APPORTENT LES PROTÉINES À
NOTRE RÉGIME ALIMENTAIRE ?
Les protéines se trouvent dans chaque
cellule du corps humain. Par conséquent,
une absorption adéquate de celles-ci est
déterminante pour le fonctionnement opti-
mal de l’organisme. L’importance des pro-
téines n’est pas seulement de correspon-
dre à 15% de la valeur énergétique totale
de nos besoins. En effet, les protéines ont
beaucoup d’autres fonctions pour lesquel-
les elles sont essentielles.  Découvrez les
différentes fonctions essentielles des pro-
téines dans le régime alimentaire pour
rester en bonne santé. La consommation
de protéines dans l’alimentation est parti-
culièrement importante, entre autres, pour
les raisons suivantes :
Elles aident à former et à réparer les tissus
de la peau, des organes, des muscles et
des os
Elles sont nécessaires pour le bon fonc-
tionnement de toutes les cellules de l’or-
ganisme
Elles participent à la formation d’anticorps
et renforcent le système immunitaire du
corps
Elles facilitent une bonne digestion des
aliments car elles participent à la produc-
tion d’enzymes
Elles sont une source d’énergie essentiel-
le pour le bon fonctionnement du corps
Elles aident à distribuer l’oxygène dans le
sang
Elles participent à l’assimilation d’autres
nutriments essentiels
Elles constituent la structure de l’ADN
Elles favorisent le contrôle des taux de su-
cre dans le sang, c’est-à-dire la glycémie

Elles régulent le maintien du pH du corps
Elles aident à créer de nombreuses hor-
mones qui régulent les fonctions du corps

POURQUOI AVONS-NOUS BESOIN
D’INCLURE DES PROTÉINES DANS
NOTRE RÉGIME ALIMENTAIRE ?
Les besoins quotidiens en protéines dans
l’alimentation peuvent varier selon l’âge ou
le stade de la vie de chaque personne.
Pour cette raison, les exigences varient
surtout pendant la grossesse, l’enfance
et la vieillesse.  En général, une alimenta-
tion équilibrée doit inclure un apport quoti-
dien en protéines correspondant à 12 ou
15% de l’énergie totale fournie au corps.
La consommation recommandée de pro-
téines, en suivant la règle générale, se si-
tueraient entre 0,8 et 1 gramme par kilo,
en fonction du poids de chaque personne.
Les enfants et les adolescents ont besoin
d’une contribution en protéines un peu plus
élevée parce qu’ils sont en pleine période
de croissance. Pour cette raison, on re-
commande généralement la consomma-
tion entre 1 et 1,2 gramme de protéines
par kilo pour cette tranche d’âge. Les fem-
mes enceintes ont également besoin
d’une contribution plus importante de pro-
téines pendant la grossesse. Pour couvrir
leurs besoins et ceux du bébé en pleine
croissance, on recommande un apport de
6 grammes par kilo de poids au deuxième
trimestre, et jusqu’à 10 grammes au troi-
sième trimestre. De plus, pendant la lac-
tation, il est également indiqué d’inclure
jusqu’à 2 grammes de protéines par kilo
selon votre poids. En outre, les bébés de
moins de six mois ont besoin d’environ
2,2 grammes de protéines par kilo. Si le
bébé pèse 9 kilos, il aura besoin de 14,4
grammes de protéines dans son alimen-
tation quotidienne.

QUELS SONT LES SIGNES DE CARENCE
EN PROTÉINES ?
Le premier système à répondre face à une

menace contre notre santé est le système
immunitaire. Par ailleurs, le systéme im-
munitaire est très fortement lié aux protéi-
nes. Si vous ne consommez pas assez de
ce puissant nutriment dans votre alimen-
tation, vous aurez plus de risque de souf-
frir d’un déficit en anticorps : ce sont des
structures à base de protéines. Pour cette
raison, vous pouvez donc tomber malade
plus facilement. L’une des fonctions les
plus importantes et communes de la pro-
téine est la fabrication de muscle. Si vous
ne consommez pas assez de protéines,
vous pouvez également être affecté par une
baisse de la masse musculaire. La fati-
gue chronique est l’un des principaux indi-
cateurs de l’insuffisance en protéines dans
l’alimentation. Elle se caractérise par l’in-
capacité de l’organisme à réaliser des
activités communes et courantes.
Les tissus cutanés chargés de composer
la superficie de la peau demandent un
grand nombre de nutriments pour remplir
leur rôle de base. Parmi eux se trouve la
protéine. Lorsqu’une carence en protéines
se produit, la peau a également des diffi-
cultés à créer le collagène, la kératine et
l’élastine. Les protéines sont fondamen-
tales pour tout ce qui concerne la résistan-
ce, l’élasticité ou l’hydratation, entre autres.
D’autre part, les cheveux sont également
terriblement affectés, car les follicules pi-
leux, formés principalement de protéines,
sont les plus touchés. Enfin, une carence
de ce nutriment dans l’alimentation favori-
se également l’apparition des rides et des
lignes d’expression sur le visage.

DES ALIMENTS RICHES EN PROTÉINES
QUE VOUS POUVEZ INCLURE À VOTRE
RÉGIME ALIMENTAIRE
Si vous avez besoin d’augmenter la con-
sommation de protéines dans votre ali-
mentation quotidienne, il est important de
connaitre quels sont les aliments qui en
contiennent le plus. Dans ce but, nous al-
lons vous indiquer plusieurs sources de
protéines animales et d’autres d’origine
végétales. Consommez ces protéines en
les incorporant à un régime alimentaire
équilibré de manière régulière. Parmi les
aliments qui contiennent le plus de protéi-
nes, vous trouverez, entre autres :
Fromage parmesan
Poisson bleu
Blanc de poulet
Blanc de dinde
Soja et dérivés
Fruits secs et graines
Gélatine sans saveur
Quinoa et légumineuses
Légumes à feuilles vertes
Consommez-vous suffisamment de pro-
téines dans votre alimentation au quoti-
dien ? Maintenant que vous savez à quel
point cet élément nutritif est si important,
n’hésitez pas à les incorporer de manière
régulière à votre régime alimentaire par le
biais de tous ces aliments.
Les protéines maigres sont des nutri-
ments, essentiels pour le au fonctionne-
ment optimal de l’organisme. On les trou-
ve dans les aliments de tous les groupes.
C’est le meilleur type de protéines, car el-
les fournissent une quantité minimale de
matières grasses. Bien qu’elles soient
connues pour leur importance dans la ré-
génération musculaire, les protéines mai-
gres renforcent également le système im-
munitaire et sont essentielles à la forma-
tion des anticorps.
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Avis de perte

de cahet

Dr Guenouni Habib déclare

avoir égaré le 05/09/2018

une griffe portant les mentions

suivantes:

Docteur Guenouni Habib,

médecin spécialiste principal

en Psychiatrie

et décline toute responsabilité

quant à un éventuelle utilisation

frauduleuse

Un appartement
03 pièces premier étage avec

chauffe bain, une grande cuisine,
un balcon.

Contacter le
 07.98.30.72.67

VEND

SOGERHWIT EPE SPA
Société générale d’étude et de réalisation hydraulique de la wilaya de Tlemcen

Au capital 620.000.000,00 DA

NIF: 099913026231040
Site: www.sogerhwit.net E-mail: sogerhwit@yahoo.fr

Abou-Tachfine BP 869 Tlemcen
Tél: 043.22.82.46/043.22.82.56 Fax: 043.22.81.50

SOGERHWIT «Société générale d’étude et de réalisation hydraulique de la wilaya de
Tlemcen», lance un avis d’appel d’offres national pour la:

TRAVAUX DE TERRASSEMENT ET GÉNIE CIVIL
LOT 04 : STATION DE POMPAGE

LOT 08 : RÉALISATION DES CHAMBRES DE VIDANGE ET CHAMBRE DES VANNES EN
BÉTON ARMÉ

PROJET BECHAR

Les soumissionnaires intéressés par la présente annonce, peuvent retirer le cahier des char-
ges auprès de la cellule des contrats de l’entreprise moyennant paiement de la somme de 2000
DA par une personne dûment mandatée, contre présentation de :

- Le mandat et la pièce d’identité de la personne mandatée
- Le cachet humide

La somme du retrait du cahier des charges est non remboursable.
Les pièces constituantes l’offre doivent être établies comme indiqué dans le cahier des char-
ges.
Les soumissionnaires déposeront leurs offres sous double enveloppe cachetée ne compor-
tant que la mention:

Soumission 25/18
TRAVAUX DE TERRASSEMENT ET GÉNIE CIVIL

LOT 04: STATION DE POMPAGE
LOT 08: RÉALISATION DES CHAMBRES DE VIDANGE ET CHAMBRE DES VANNES

EN BÉTON ARMÉ
PROJET BECHAR
A NE PAS OUVRIR

Au niveau de la cellule des contrats de l’entreprise.
Le délai de remise des offres est fixé le 18 septembre 2018 avant 12 heures.
L’ouverture des plis aura lieu le même jour à 13 heures, au siège de l’entreprise.
Si ce jour coïncide avec un jour férié ou un jour de repos légal, l’ouverture sera le jour ouvrable
suivant.
Les soumissionnaires resteront engagés par leurs offres pendant une durée de 120 jours
à compter de la date de dépôt des offres.

AVIS D’APPEL D’OFFRES NATIONAL N°25/18



07:00 Télématin
10:00 Castle
11:20 Les z'amours
12:00 Tout le monde veut pren-
dre sa place
12:50 Terres de partage
12:55 Météo
13:00 13 heures
14:00 Tout compte fait
14:55 Affaire conclue
17:40 Joker
18:35 N'oubliez pas les paroles !
20:00 20 heures
20:40 Météo
21:00 Fort Boyard
23:25 On n'est pas couché
00:20 Les petits meurtres d'Aga-
tha Christie
01:50 Dans quelle éta-gère...
02:00 Ça commence aujourd'hui
03:05 Affaire conclue

08:20 Téléshopping - Samedi
10:30 Nos chers voisins
11:55 Petits plats en équilibre
12:00 Les 12 coups de midi !
12:50 Météo
12:55 L'affiche du jour
13:00 Le 13h
13:30 Grands reportages
14:45 Reportages découverte
17:50 50' Inside
19:50 Les apprentis du goût
19:55 Météo
20:00 Le 20h
20:35 Du côté de chez vous
20:37 Loto
20:40 Merci
20:45 Météo
20:50 Quotidien express
21:00 Les 12 coups de la rentrée
23:25 Les experts
01:10 Euro Millions

20h00

KINGSMAN : LE CERCLE D'OR

10h30 : Machi sahel (rediff)
11h00 : Séquences
d'archives ''rediff''
12h00 : Journal télévisé
12h25 : Football''''différé
14h05 : Chitaa bared
15h00 : Twahacht bladi
16h30 : Irssameli qessa
16h40 : El mamalike
el talate
17h10 : Doumou'e el qalb

20h00

08:35 Tamara
10:15 Les grands esprits
12:00 Sorties prévues cet été
12:30 Tony les animots
12:35 JT pressé
12:45 Tchi tcha
13:45 Le cercle
14:35 Avant match
14:45 Top 14: Bordeaux-Bègles/
Montpellier
16:40 Avant match
17:00 Top 14: Toulouse/La Ro-
chelle
18:50 Canal Sport Club
20:00 Sport reporter
20:35 Groland le Zapoï
21:00 Kingsman: Le Cercle d'or
23:20 La planète des singes -
Suprématie
01:40 Wonder Woman
04:00 Logan

09:24 360°- Géo
11:15 Tous les parfums du monde
12:00 Prodigieux colibris
12:45 Le macareux moine, noma-
de de l'Atlantique nord
14:15 Étrange Tasmanie
16:25 Invitation au voyage en
week-end
17:05 Roumanie, la beauté sa-
crée des monastères peints
17:50 Laos, le village au-dessus
des nuages
18:35 Arte reportage
19:30 Le dessous des cartes
20:05 Sous les pavés de...
20:50 Saint-Gothard, route des
pionniers
22:20 Le réveil des dinosaures
géants
23:15 Philosophie
23:45 Square idée

06:00 M6 Music
08:15 M6 boutique
10:35 Modern Family
11:10 Norbert commis d'office
12:35 Météo
12:45 Le 12.45
13:25 Scènes de ménages
13:45 Cauchemar en cuisine
15:35 Cauchemar en cuisine
17:35 E=M6 Spécial santé
18:40 French in the City
19:45 Le 19.45
20:10 Météo
20:25 Scènes de ménages
21:00 NCIS : Los Angeles
21:55 NCIS : Los Angeles
22:45 NCIS : Los Angeles
23:35 NCIS : Los Angeles
00:30 NCIS
01:20 NCIS
02:15 Météo

20h00
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18h00 : Journal télévisé
18h20 : Radjeli chef
19h00 : Journal télévisé
19h20 : Djemai family
20h00 : Journal télévisé
20h45 : Canal foot
21h55 : Une médaille
pour hassen
23h25 : Festival djemila

MEURTRES EN CORNOUAILLE

08:15 Samedi Ludo
11:20 On a la solution !
11:50 Météo
12:25 Journal national
12:55 Les nouveaux nomades
13:20 Un livre un jour
15:15 Championnat du monde
17:05 Expression directe
17:55 Questions pour un super
champion
19:30 Journal national
20:00 Vu
20:15 Zorro
20:40 Tout le sport
20:53 Lacoste Ladies Open de
France
20:55 Météo
21:00 Meurtres en Cornouaille
22:40 Meurtres à La Rochelle
00:29 Libre court
00:30 Bug

Saison 9 - Épisode 1:
Trouble-fête

Série - Policier  Année:
2017  Avec Chris O'Don-

nell, LL Cool J, Daniela
Ruah, Nia Long, Eric

Christian Olsen, Linda
Hunt...

Hetty Lange a pris sa
retraite et une nouvelle

directrice adjointe, Shay
Mosley, arrive à Los

Angeles pour remplacer
Owen Granger et supervi-

ser l'équipe. Face à une
menace de missile nord-

coréen, Callen tente de
convaincre Sam de

reprendre ses fonctions
au NCIS...

NCIS : LOS ANGELES

Film - Espionnage  Année : 2017 Avec  Taron Egerton, Edward Holcroft, Mark Strong, Hanna
Alström, Calvin Demba...

Alors que tous les agents anglais, ainsi que leur quartier général, ont été éliminés, Eggsy et
Merlin, les deux Kingsmen rescapés, découvrent l'existence de leurs cousins américains, les

Statesmen. Deux cultures très différentes vont devoir collaborer pour combattre une narcotrafiquan-
te dont les plans diaboliques menacent le monde entier...

Téléfilm - Policier Année : 2017 Avec Sagamore
Stévenin, Caroline Anglade, Elodie Navarre, Antoine
Chappey, Mathieu Lourdel, Aladin Reibel...
Un jeune pêcheur découvre le corps sans vie de
Morgane, accrochée à une balise à l'entrée du port de
Douarnenez, là-même où la légende celtique situe la
cité engloutie d'Ys. Le carnaval a pris fin la veille mais
la jeune femme est encore costumée en Dahut, la
princesse responsable de la disparition de l'antique
cité. Séductrice sans scrupule comme son modèle,
Morgane a-t-elle payé la jalousie d'un amant délaissé
ou d'une rivale ? Ou bien le fait que son père, patron
des sardineries, règne sur la ville comme le roi
légendaire? La mise en scène de sa mort fait en tout
cas, étrangement écho à celle de Dahut, punie de ses
vices par la noyade!
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GRILLE GÉANTEMOTS FLECHES

MOTS CROISES

Biffez tous les mots de la liste ci-après.
Les 7 lettres qui restent forment du minerai
rouge dont on extrait le mercure.

ACTIVE
APPATANT
AZUREE
CHAMBARD
CHAOS
CRAN
ECRIN
GRIMAGE

FLECHESMOTS CROISESMOTS

MELESMOTS

SOLUTIONS DES JEUX DU NUMERO PRECEDENT

V E R S E A U V C
P A L A I S C I H
A P P A T A N T A
R M E N I N G E M
E G A M I R G R B
P S A Z U R E E A
P R E E V N C R R
I U M J N I A E D
N E C O O M D R I
S V T H E U N E C
M A D R A S R G O
T L U D N O T N A
A C T I V E S E E
B N A T L U S R E

Solution du jeu précédent:
SAUMURE

LAVEUR
MADRAS
MENINGE
NIPPER
PALAIS
RAMER
REGNE
SEJOURNE

SEMEUR
VERSEAU
SULTAN
TATONNER
TONDU
VIDEO
VITE

S E Q U E N T I E L

A B U S E E M I

T O I F A I T E

I N E G A L I T E S

S I T E E M E T S

F T N D A U E

A E R I E N N E

I A E R A T I O N

T A G S T A R I E

S U E P O S E E S

HORIZONTALEMENT
1- Confusion qui peut induire en er-
reur.
2- Tristes.  Fin de la nuit.
3- Encore!  Donc propres.
4- Délestèrent.
5- Relatif. Prononcée.
6- Habitudes. Nappe d'eau.
7- Impartiales.
8- Cacha. Classes.
9- Voyelle double. Evidente.
10- Acheteuses.
VERTICALEMENT
1- Emballer.
2- Animal sans charpente osseuse.
3- Enflamme.  Vieux do. 4- Couleur de
fleur. Unité chinoise.   Phase lunaire.
5- Organe dur . Démangeai. 6- Liquide africain. Plan.
7- Chamois des Pyrénées. Possession.
8- Font bien attention.
9- Unissent. Intente un procès.

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10
1

2

3
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8

9

10

V S A E

S I N C E R I T E

S E I N E E R

D E T E S T A R

R R E E L L E

T A R I R L I

A E R I E N S

C A B E C R O U

V O L E T S R

L I T E E U J

S N A R R E E

R E S T R E I N T

R A S E S S S
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BÉLIER
Un proche vous donnera un coup de main dans une tâche.
Cette personne vous aime et insistera pour vous aider afin
que cette tâche ne devienne pas un fardeau. Elle profitera
également de la situation pour vous parler de quelque cho-
se qui lui tient à cœur dans votre relation.
TAUREAU
Le climat amoureux dans lequel vous vous retrouvez pré-
sentement vous rend manifestement très sensible aux dé-
sirs charnels. Vous aurez un besoin particulier de roman-
tisme et votre imagination n’aura visiblement aucune limite.
GÉMEAUX
Une personne vous aime et a de la difficulté à vous expri-
mer ses sentiments. Soyez attentifs aux paroles qui sont
dites, car certaines phrases ont un double sens. Même si
tout n’apparaît pas clair, les intentions de cette personne
sont sans équivoque.
CANCER
Vous devrez être patients. Les réponses que vous atten-
drez ne viendront pas aussi vite qu’espéré. Malgré votre
bonne volonté, des personnes seront improductives et cela
vous occasionnera des retards.
LION

Vous voulez approfondir votre relation avec une personne
de votre milieu professionnel. Vous êtes attirés par son
charisme et vous avez la ferme intention de la découvrir
davantage.
VIERGE
Un choix est à faire, mais vous ressentez le besoin de
demander conseil avant de prendre votre décision. Atten-
tion à ne pas remettre en question votre relation amoureu-
se à cause d’un malentendu.
BALANCE
Aujourd’hui vous aurez la tête remplie de synthèses de
toutes sortes. Il vous faudra être partout à la fois et il vous
sera difficile de vous concentrer. Vous devrez tenter de
gérer votre temps intelligemment, mais ce sera un véritable
défi.
SCORPION
Cette journée sera passablement chargée et vous devrez
prévoir un véritable moment de détente pour la conclure.
N’hésitez pas à vous payer un petit plaisir personnel, peu
importe sa nature.
SAGITTAIRE
On cherche à découvrir votre côté artistique. Vous êtes
invités à participer à une activité qui nécessite une grande

habileté manuelle. Même si on vous prend au dépourvu, ne
soyez pas si pessimiste, car vous avez un talent certain et
votre savoir-faire ne ment pas.
CAPRICORNE
Bien que cette journée s’annoncera chargée, c’est l’inverse
qui se produira. Vous serez préparés au pire et c’est le
meilleur qui se présentera. Comme vous entamerez cette
journée avec un plein d’énergie, vous pourrez donc en pro-
fiter pour vous faire plaisir.
VERSEAU
Vous avez besoin de vous démarquer. Vous avez des idées
originales et il est temps de le démontrer. N’ayez pas peur
d’étaler votre sensibilité au grand jour, car c’est autant vo-
tre côté humain que votre anticonformisme qui vous distin-
guera des autres.
POISSONS
Vous aurez à vous déplacer à l’extérieur, mais d’abord il
faudra bien vous organiser. Vous avez une rencontre im-
portante à faire, mais tout ne sera pas aussi simple que
souhaité. Avant toutes choses, un conflit d’horaire devra
être réglé et des confirmations devront être absolument
validées.
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Sommet tripartite entre Moscou, Téhéran et Ankara

Le sort de la province d'Idleb au menu

Affaire Skripal

Londres accuse

nommément Poutine

Alors qu'une offensive de Da
mas, semble imminente
dans la province d’Idleb, ulti-

me fief rebelle en Syrie, les prési-
dents d'Iran, de Russie et de Turquie
se retrouvent en sommet vendredi à
Téhéran pour décider de son am-
pleur. Les présidents iranien, russe
et turc se retrouvent en sommet ven-
dredi à Téhéran pour décider du sort
de la province d'Idleb, ultime grand
bastion rebelle et jihadiste de Syrie,
cible imminente d'une offensive du
régime de Damas. La rencontre en-
tre le président Hassan Rohani et
ses homologues Vladimir Poutine et
Recep Tayyip Erdogan doit avoir lieu
dans l'après-midi quelques heures
seulement avant une autre réunion
sur la situation à Idleb, convoquée
par les États-Unis au Conseil de sé-
curité de l'ONU.
Conquis en 2015 par les insurgés,
Idleb, dans le nord-ouest de la Syrie,
a accueilli depuis des dizaines de
milliers de rebelles et de civils éva-
cués d'autres bastions de l'opposi-

tion repris par les forces loyalistes à
travers le pays. Jeudi, des centaines
de civils ont commencé à fuir la zone
par crainte d'un assaut imminent
des troupes gouvernementales. Dé-
terminé à reprendre l'ensemble du
territoire syrien et fort de l’appui mili-
taire russe et iranien, le président
Bachar al-Assad a massé des ren-
forts aux abords de la province, fron-
talière de la Turquie et dominée par
les jihadistes de Hayat Tahrir al-
Cham (HTS), mais qui accueille aus-
si d'importantes factions rebelles.
Avant la réunion, Téhéran et Moscou
ont réaffirmé leur soutien au régime
de Damas. "Nous avons tué, nous
tuons et nous tuerons les terroristes
[…]. Et peu importe qu'ils se trouvent
à Alep, à Idleb ou en d'autres points
de la Syrie", a déclaré jeudi Maria
Zakharova, porte-parole de la diplo-
matie russe. Toutefois, Damas, Mos-
cou et Téhéran doivent tenir compte
de la position d’Ankara, soutien des
rebelles, qui dispose de troupes à
Idleb et craint un afflux massif de ré-

fugiés sur le territoire turc. La rencon-
tre entre les trois chefs d’État pour-
rait déterminer l'ampleur et le calen-
drier de l'offensive contre Idleb. Leurs
pays respectifs tiennent un rôle in-
contournable dans le conflit, à travers
leur appui militaire crucial aux belli-
gérants et le lancement du proces-
sus d'Astana, qui a éclipsé les négo-
ciations sous l'égide de l'ONU pour
tenter de mettre un terme au conflit,
qui a fait plus de 350 000 morts de-
puis 2011. Damas, Moscou et Anka-
ra ont été ces jours-ci le théâtre d'un
intense ballet diplomatique. Selon le
quotidien syrien pro-régime Al-Wa-
tan, les résultats des discussions
seront présentés à la rencontre de
Téhéran où les trois puissances "dé-
cideront de l'heure zéro de l'opéra-
tion de l'armée syrienne, qui devrait
intervenir immédiatement après le
sommet". La Turquie, qui dit crain-
dre un "massacre" et un nouvel afflux
de réfugiés à sa frontière, a affirmé
qu'elle allait tenter à Téhéran d'em-
pêcher un assaut.

Lever du soleil              06h39
Coucher du soleil             19h19
Humidité   89%
Vent     32km/h
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L’attaque est franche et directe. Londres a nom
mément accusé ce jeudi le président russe Vla
dimir Poutine d’être responsable de l’attaque au

Novitchok perpétrée en mars contre un ex-espion rus-
se en Angleterre, avant une réunion au Conseil de sé-
curité de l’ONU sur cette affaire à l’origine d’une grave
crise diplomatique avec Moscou. La Première ministre
britannique Theresa May avait accusé mercredi le ren-
seignement militaire russe (GRU) d’être à l’origine de
l’empoisonnement, avec ce puissant agent innervant
mis au point par l’Union soviétique, de l’ex-agent dou-
ble Sergueï Skripal et de sa fille Ioulia, le 4 mars à
Salisbury (sud-ouest de l’Angleterre). « En dernier res-
sort, bien sûr, il est responsable, c’est le dirigeant de
l’Etat, a renchéri ce jeudi le secrétaire d’Etat britannique
à la Sécurité, Ben Wallace, interrogée sur BBC Radio 4
sur la responsabilité de Vladimir Poutine dans ces opé-
rations. En dernier ressort il l’est, dans la mesure où il
est le président de la Fédération russe et où c’est son
gouvernement qui contrôle, finance et dirige le rensei-
gnement militaire.» «Je ne pense pas que quiconque
puisse dire que Vladimir Poutine ne contrôle pas son
Etat, a-t-il poursuivi. Le GRU n’a pas la bride sur le
cou.» Le Royaume-Uni a demandé une réunion urgen-
te du Conseil de sécurité des Nations unies, qui débu-
tera à 15h30 GMT, pour informer ses membres de l’évo-
lution de la situation, tandis que le chargé d’affaires
russe à Londres a été convoqué au ministère des Affai-
res étrangères. Depuis le départ, Londres accuse Mos-
cou d’être à l’origine de l’attaque. Cette affaire avait en-
gendré une grave crise diplomatique entre le Kremlin
et les Occidentaux, débouchant sur une vague d’expul-
sions croisées de diplomates et l’adoption en août de
sanctions économiques par les Etats-Unis.

Soixante-trois personnes ont
été tuées et 12 portées dis
parues lors d'affrontements

dans la capitale libyenne Tripoli, a
déclaré mercredi le ministère libyen
de la Santé, au lendemain de l'an-
nonce par les Nations unies d'un
accord de cessez-le-feu entre les
belligérants. "Il y a eu 63 morts et 12
disparus jusqu'à présent. Cent cin-
quante-neuf personnes ont été soi-
gnées (en Libye) et 51 autres ont été
transférées en Tunisie pour leur trai-
tement médical", a précisé Tarek Al-
Hamshri, directeur du département
des affaires des blessés du ministè-
re, lors d'une conférence de presse.
Le sud de Tripoli a été le théâtre de
violents affrontements entre les forces
gouvernementales et les combattants
de "la Septième Brigade" en provenan-
ce de la ville voisine de Tarhuna, à
quelque 80 km au sud-est de Tripoli.
"La situation dans la capitale de Tri-
poli est stable et normale", a déclaré
le ministre de l'Intérieur, Abdul Salam
Ashour, lors de la conférence de pres-
se. Le ministre des Transports Milad
Matug a déclaré que le seul aéroport

en service à Tripoli devrait reprendre
ses vols sous 24 heures, après avoir
été fermé pendant plusieurs jours à
cause des affrontements. Les vols
ont été redirigés vers l'aéroport inter-
national de Misurata, à quelques 200
km à l'est de Tripoli. Matug a confir-
mé que l'aéroport n'avait pas été en-
dommagé, soulignant que "tous les
travailleurs sont prêts à reprendre le
travail dès que la situation sécuritai-
re sera suffisamment stable". Les

gouvernements français, italien, bri-
tannique et américain ont salué mar-
di l'accord de cessez-le-feu, le con-
sidérant comme "une étape critique
pour faire avancer le processus poli-
tique conformément au plan d'action
des Nations Unies". Après le soulè-
vement de 2011 qui a renversé le ré-
gime de l'ancien dirigeant Mouam-
mar Kadhafi, la Libye a connu une
escalade de violence, de chaos et de
division politique.

Libye

63 morts et 12 disparus lors d'affrontements à Tripoli
Le Pentagone envisage de

fermer des postes militaires

en Libye et en Tunisie

Le département de la défense américain envi
sage de fermer des postes militaires avancés
dans quatre pays africains, dont la Libye et la

Tunisie, dans le cadre d’un nouveau plan prévoyant
un retrait de la majeure partie des forces spéciales
déployés au Niger, a rapporté le New York Times. Le
plan, s’il est approuvé par le chef du Pentagone Ja-
mes Mattis, devrait se solder également par la ferme-
ture des postes militaires américains au Kenya et au
Cameroun, selon le quotidien qui cite trois responsa-
bles du Pentagone sous couvert de l’anonymat. Ces
changements interviendraient dans le cadre d’une
nouvelle stratégie de défense visant à mettre l’accent
sur les menaces posées par la Chine et la Russie,
désignées officiellement par la maison Blanche com-
me ennemis des Etats-Unis. Le plan a été dicté dans
le cadre d’une nouvelle stratégie de redéploiement
en Afrique, dévoilée en janvier, dans le sillage de l’em-
buscade à Tongo Tongo qui a coûté la vie à quatre
soldats américains en octobre 2017. Il engendrerait
une réaffectation des centaines de soldats déployés
en Afrique et aura comme conséquence d’affecter les
partenariats militaires déjà établis. Il pourrait aussi
priver les forces locales de certains équipements mi-
litaires américains les plus avancés.


